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Le général major Andrew Roh-
ling, commandant adjoint de
l'armée américaine en Europe et

en Afrique, et le général de corps d'ar-
mée, El Farouk Belkhir, commandant
la zone Sud des Forces Armées Royales

se sont entretenus, jeudi à Agadir, sur
les préparatifs et le déroulement, l'an-
née prochaine, de l'"African Lion 21",
l'exercice d'entraînement militaire le
plus grand du continent, qui se tiendra
dans un contexte marqué par l'incerti-
tude liée à la pandémie de Covid-19. 

Un communiqué de la Southern
European Task Force - Afrique
(SETAF) indique que les deux officiers
généraux s'accordent à dire que l'exer-
cice African Lion, prévu pour juin, "re-
présente une opportunité de montrer
le partenariat stratégique solide et
continu entre les Etats-Unis et le
Maroc, bien que les deux nations soient
confrontées à la Covid-19". 

"Ce fut un plaisir de rencontrer le
Général El Farouk en personne pour
la première fois", a déclaré le général
Rohling, cité dans le communiqué, sa-
luant le "calibre et le caractère du géné-

ral El Farouk et sa compréhension de
l'environnement stratégique".

"Nous comprenons clairement
l'importance de protéger nos forces -
américaines, marocaines et d'autres qui
devraient participer - contre la pandé-
mie", a déclaré le général Rohling, ajou-
tant que l'exercice se prépare "en
tenant compte de cet impératif". 

Lors de ces entretiens, les deux
hauts gradés ont également évoqué les
questions liées à la défense et à la sécu-
rité régionales, ainsi que les questions
de préparation des forces et les défis
liés à la Covid-19, a ajouté la même
source.  

"Nous faisons face à un certain
nombre de défis partagés", a déclaré le
général Rohling, en se disant
"convaincu que nous continuerons à
capitaliser sur nos relations déjà très
fortes pour relever ces défis." 

Le ministre de la Justice,
Mohamed Benabdelkader,
a souligné, jeudi à Rabat, le
rôle que joue l'opération

de recouvrement des amendes, des
condamnations pécuniaires et des
frais de justice prononcées au profit
du Trésor public, dans la préserva-
tion de la sécurité judiciaire.

S'exprimant lors d'une cérémo-
nie de distribution de motocycles au
profit des unités de notification et
de recouvrement relevant d'une
série de circonscriptions judiciaires,
il a indiqué que l'opération de re-
couvrement traduit les décisions ju-
diciaires et leur force exécutoire,
notant que "tout relâchement ou
non-exécution des missions du re-
couvrement, peu importe la partie
responsable et les causes, peut por-
ter atteinte à la crédibilité et à l'im-
partialité des décisions judiciaires
pénales et à leur caractère répres-
sif".

Il a, également, fait observer que
l'opération de distribution de 350
motocycles au profit des fonction-
naires chargés de la notification et
du recouvrement issus de onze cir-
conscriptions judiciaires a nécessité
une enveloppe budgétaire de 4,452
MDH, précisant que cette première
tranche bénéficiera aux circonscrip-
tions de Casablanca (56 motocy-
cles), de Marrakech (56), de Rabat
(49), d'Agadir (45), de Meknès (40),
de Tétouan (25), de Taza (16), d'Al
Hoceima (13), de Tanger (18), de
Laâyoune (17) et d'Al Jadida (15). 

"Les mesures relatives à l'acqui-

sition de la 2ème tranche seront en-
tamées lors des prochaines se-
maines, afin de subvenir aux
besoins des circonscriptions judi-
ciaires restantes", a ajouté le minis-
tre.

Abordant la stratégie du minis-
tère pour la promotion de ce chan-
tier important, le responsable
gouvernemental a mis en avant une
série de mesures et d'initiatives vi-
sant à suivre et accompagner l'ac-
tion des unités chargées de la

notification et du recouvrement
dans les différents tribunaux du
Royaume.

Il a, dans ce sens, affirmé que
ces unités ont été renforcées,
puisque leur nombre a atteint ac-
tuellement 122, ajoutant qu'il a, éga-
lement, été procédé à la
consolidation du nombre des
comptables et leurs adjoints chargés
des caisses des tribunaux du
Royaume, en augmentant leur nom-
bre à 1.516 fonctionnaires d'ici la

fin de l'année 2020.
Il a, aussi, été procédé à l'orga-

nisation d'une série de visites sur le
terrain pour s'arrêter sur les problé-
matiques et les traiter sur place, tout
en s'attardant sur les bonnes pra-
tiques afin de les généraliser, outre
l'encadrement de formations sur
l'opération de recouvrement et
l'adoption de procédures dédiées
aux unités de notification et de re-
couvrement, entre autres, a noté
Mohamed Benabdelkader. 
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Après avoir épuisé toutes les voies di-
plomatiques, le Maroc est passé à
l’offensive pour chasser les sépara-
tistes du Polisario qui bloquent de-

puis des mois le poste frontalier d'El
Guerguarat situé entre le Maroc et la Maurita-
nie.

Dans un communiqué publié au cours de
la matinée du vendredi 13 novembre 2020, le
ministère des Affaires étrangères, de la Coopé-
ration africaine et des Marocains résidant à
l’étranger a annoncé que, face aux provocations
graves et inacceptables auxquelles se sont adon-
nées les milices du Polisario dans la zone d'El
Guerguarat au Sahara marocain, «le Maroc a
décidé d’agir, dans le respect de ses attributions,
en vertu de ses devoirs et en parfaite confor-
mité avec la légalité internationale».

Après s’être astreint à la plus grande rete-
nue, face aux provocations de ces milices, «le
Royaume du Maroc n’a eu d’autre choix que
d’assumer ses responsabilités afin de mettre un
terme à la situation de blocage générée par ces
agissements et restaurer la libre circulation civile
et commerciale», a souligné le ministère dans
un communiqué relayé par la MAP.

Le Polisario et ses milices, qui se sont in-
troduits dans la zone depuis le 21 octobre 2020,
y ont mené des actes de banditisme, bloqué la
circulation des personnes et des biens sur cet
axe routier et harcelé continuellement les ob-
servateurs militaires de la MINURSO, a rappelé
le ministère, relevant que ces agissements do-
cumentés constituent de véritables actes pré-
médités de déstabilisation qui altèrent le statut
de la zone, violent les accords militaires et re-
présentent une menace réelle à la pérennité du
cessez-le-feu.

Ces actes sapent les chances de toute re-
lance du processus politique souhaitée par la
communauté internationale, a ajouté  le minis-
tère, notant que depuis 2016, le Polisario a mul-
tiplié ses agissements dangereux et intolérables
dans cette zone tampon, en violation des ac-

cords militaires, au mépris des rappels à l’ordre
lancés par le Secrétaire général de l’ONU et en
transgression des résolutions du Conseil de sé-
curité, notamment 2414 et 2440 qui ont enjoint
au Polisario de mettre fin à ces actes déstabili-
sateurs. 

Le Royaume avait immédiatement alerté et
régulièrement informé de ces développements
gravissimes, le Secrétaire général de l’ONU et
les hauts responsables onusiens, a poursuivi la
même source, soulignant que le Maroc avait
également pris à témoin les membres du
Conseil de sécurité et la MINURSO, ainsi que
plusieurs Etats voisins. Et d’ajouter que le
Royaume a accordé tout le temps nécessaire
aux bons offices du Secrétaire général des Na-
tions unies et de la MINURSO, afin d’amener
le Polisario à mettre fin à ses actions déstabili-
satrices et quitter la zone tampon d'El Guer-
guarat. 

Cependant, les appels de la MINURSO et
du Secrétaire général de l’ONU, ainsi que les in-
terventions de plusieurs membres du Conseil
de sécurité sont malheureusement restés vains,
a déploré la même source, soulignant que «le
Maroc a donc décidé d’agir, dans le respect de
ses attributions, en vertu de ses devoirs et en
parfaite conformité avec la légalité internatio-
nale». 

Le Polisario en assume, seul, l’entière res-
ponsabilité et les pleines conséquences, a
conclu le ministère.

Pour sa part, l'état-major général des Forces
Armées Royales a rendu public vendredi un
communiqué dans lequel il a indiqué que les
FAR ont procédé, dans la nuit de jeudi à ven-
dredi, à la mise en place d'un cordon de sécurité
en vue de sécuriser le flux des biens et des per-
sonnes à travers la zone tampon d'El Guergua-
rat.

«Suite au blocage par une soixantaine de
personnes encadrées par des miliciens armés
du Polisario, de l’axe routier traversant la zone
tampon d'El  Guerguarat reliant le Royaume du

Maroc et la République Islamique de Maurita-
nie, et à l’interdiction du droit de passage, les
Forces Armées Royales procèdent à la mise en
place d’un cordon de sécurité en vue de sécu-
riser le flux des biens et des personnes à travers
cet axe», a souligné la même source. Et de pré-
ciser : «Cette opération non offensive et sans
aucune intention belliqueuse se déroule selon
des règles d’engagement claires, prescrivant
d’éviter tout contact avec des personnes civiles
et de ne recourir à l’usage des armes qu’en cas
de légitime défense».

Dans une déclaration à Libé, Moussaoui
Ajlaoui, expert associé à Ames-Center, nous a
affirmé à ce propos que cette opération était en
fait nécessaire pour mettre un terme aux ma-
nœuvres des séparatistes et de leurs comman-
ditaires, à savoir les caciques du régime algérien.

«Cette opération vise à rétablir l’ordre dans
le passage d'El Guerguarat et à mettre fin aux
agissements des séparatistes», a-t-il soutenu,
précisant que «le Maroc adopte une stratégie
claire à ce propos, à savoir celle annoncée dans
le dernier discours de S.M le Roi et qui est
basée, en même temps, sur la sagesse et la fer-
meté». 

A l’occasion du 45ème anniversaire de la
Marche Verte, le Souverain avait, en effet,  in-
diqué que «le Maroc, fidèle à lui-même, ne se
départira pas du bon sens et de la sagesse dont
il a coutume. En revanche, c’est avec la dernière
vigueur et la plus grande fermeté qu’il s’oppo-
sera aux abus cherchant à porter atteinte à la
sécurité et à la stabilité de ses provinces du
Sud».

Toujours selon Moussaoui Ajlaoui, l'opéra-
tion des FAR est intervenue après les efforts
diplomatiques déployés par le Royaume pour
pousser les séparatistes à revenir sur leurs ma-
nœuvres. Mais face à la surenchère, aux provo-
cations et aux menaces de reprise des armes du
Polisario, le Royaume a été contraint d’interve-
nir pour sécuriser la libre circulation des per-
sonnes et des marchandises entre le Maroc et

la Mauritanie à travers le poste frontière d'El
Guerguarat. Le Maroc rejette catégoriquement
tout changement de situation à l'est et au sud
du mur de défense et cherche à assurer la sécu-
rité et la paix dans cette région. Il rejette égale-
ment et de façon catégorique toute
modification du statut juridique de la zone tam-
pon, a précisé notre interlocuteur.

A propos des manœuvres des séparatistes
à El Guerguarat avec le soutien et l’appui de
l’Algérie, Moussaoui Ajlaoui a précisé qu'elles
visent à réaliser au moins trois objectifs. Le pre-
mier est de détourner l'attention de l’opinion
publique algérienne de ce qui se passe dans ce
pays qui connaît depuis plusieurs jours une va-
cance au sommet de l’Etat après le transfert du
président algérien, Abdelmajid Teboune, pour
traitement en Allemagne, et personne ne
connaît exactement son état de santé. 

Le Polisario et ses commanditaires visent
aussi à travers leur blocage du passage d'El
Guerguarat «à punir les pays africains qui ont
ouvert des consulats au Sahara marocain. La
majorité de ces pays est située en Afrique de
l'Ouest et ledit point frontalier constitue le prin-
cipal passage pour les marchandises qui leur
sont destinées», a mis en avant ce chercheur ex-
pert dans la question du Sahara.

Le troisième objectif  est d’essayer de mon-
trer que le conflit n'est pas un conflit régional
dans lequel l'Algérie est une partie principale,
comme cela a été souligné par le récent rapport
du Secrétaire général et la dernière résolution
du Conseil de sécurité sur le Sahara, mais qu'il
s'agit d'un conflit entre le Maroc et le Front sé-
paratiste.

Concernant la position de la Mauritanie
quant à cette question, Moussaoui Ajlaoui a es-
timé que les agissements des séparatistes à El
Guerguarat ont également pour but de désta-
biliser le régime mauritanien, ce qui explique la
décision de ce pays de renforcer ses positions
militaires à la frontière avec le Maroc.

Mourad Tabet et Ahmadou El-Katab
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Le Maroc prend les choses
en main à El Guerguarat



L'ONU et la Mauritanie ont exprimé,
mercredi, leur préoccupation de la
gravité de la situation à El Guerga-
rat, bloquée par des milices du "Po-

lisario", exprimant la crainte de la voir
s'exaspérer davantage et dégénérer en "violences
dont les conséquences sont désastreuses". 

Lors d'un entretien téléphonique, le secré-
taire général des Nations unies, Antonio Gu-
terres, et le ministre des Affaires étrangères, de
la Coopération et des Mauritaniens de l’exté-
rieur, Ismail Ould Cheikh Ahmed, "ont évoqué
la gravité de la situation existante et exprimé leur
crainte de la voir s’exaspérer davantage et dégé-
nérer en violences dont les conséquences sont
désastreuses".

D'après l'agence d'information maurita-
nienne "AMI", Antonio Guterres a appelé la
Mauritanie à jouer un "rôle positif  et reconnu
de la part de toutes les parties pour décrisper la
situation". 

Le patron de l’ONU a aussi mis l'accent sur
les contacts qu'il mène depuis deux jours, et fait
part de ses préoccupations face à la "gravité de
la situation sur le terrain". 

Pour sa part, le ministre mauritanien a rap-
pelé le rôle pionnier qu’attend l’ONU pour dé-
nouer la crise dans les plus brefs délais. Il a
affirmé au secrétaire général de l’ONU que la
Mauritanie mène ses bons offices depuis
quelques jours, et de manière intense.

Lors d'une brève déclaration à l'issue d'un

Conseil des ministres, le porte-parole du gou-
vernement mauritanien a, par ailleurs, relevé que
la diplomatie mauritanienne s’active actuelle-
ment en vue "de trouver, et dans les plus brefs
délais, une solution à la crise qui prévaut au ni-

veau du passage d’El Guerguerat". 
Et d’ajouter que "nous ne sommes pas par-

tie prenante dans ce litige, mais nous sommes
concernés au premier chef, et en tant que voi-
sins des différentes parties, par cette crise" qui

sévit aux frontières nord de la Mauritanie, et qui
a créé des perturbations au niveau de l’approvi-
sionnement de ses marchés, lequel dépend en
grande partie de ses importations à partir du
Maroc.

Le front Polisario est en situation de vio-
lation flagrante des résolutions onu-
siennes et des orientations du
Secrétaire général de l'ONU, a affirmé,

jeudi, le directeur du Centre Sahara et Afrique
pour les études stratégiques, Abdelfattah Fatihi.

Dans une déclaration à la MAP en réaction
au blocage du passage d’El Guergarat par les mi-
lices séparatistes, il a affirmé que le front Polisa-
rio est en situation de violation flagrante des
résolutions onusiennes et de l'accord militaire,
au moment où le Maroc continue de faire
preuve de retenue pour permettre à la commu-
nauté internationale de faire appliquer les prin-
cipes de la légalité internationale et mobiliser
l'action diplomatique au service du dialogue que
le Royaume a toujours prôné.

Il a rappelé à ce propos que le front Polisario
a procédé à maintes reprises au blocage de ce
point de passage commercial international qui
participe à la dynamisation de l'activité commer-
ciale entre l'Europe et l'Afrique, rappelant à cet
égard que des éléments relevant du Polisario
avaient entravé le passage des participants au
Rallye Dakar.

Non seulement le front Polisario fait fi des
injonctions des Nations unies à libérer le passage
d'El Guergarat, mais il multiplie les violations et
provocations au niveau de la zone tampon, a
souligné Abdelfattah Fatihi, relevant que les sé-
paratistes ont également violé moult fois le ces-
sez-le-feu comme en témoignent les dernières

résolutions du Conseil de sécurité de l'ONU qui
les appellent à cesser ses violations à l'intérieur
de la zone tampon, en particulier leur blocage
du passage d'El Guergarat.

Pour cet expert dans les questions du Sahara
et du Sahel, le Polisario jette sciemment ses mi-
lices dans des zones minées du Sahara, et les in-
cite à provoquer les gardes frontières marocains,
l'objectif  étant d'attiser la flamme de la guerre
dans la région, tout en faisant bouclier humain
de ces milices.

En entravant le trafic commercial interna-
tional, le Polisario fait fi de plusieurs résolutions
du Conseil de sécurité sur le Sahara, notamment
celles adoptées entre 2017 et 2020, et se trouve
en situation de violation flagrante des conditions
de l'accord militaire n°1, a-t-il soutenu.

Aussi, en déployant ses milices dans la zone
tampon, le Polisario cherche à rompre le statu
quo, transgresse les règles de passage des civils
retenus dans les camps et met en péril la vie de
ces derniers en les poussant dans des zones dan-
gereuses, a relevé Abdelfattah Fatihi.

Il a en outre fait remarquer que le Polisario
orchestre de grands rassemblements humains
dans une terre minée et dans des conditions qui
ne respectent pas les conditions sanitaires et de
sécurité des individus, ce qui constitue une me-
nace à la paix et la sécurité internationales et ex-
pose la vie des gens à un danger certain surtout
avec la propagation de la pandémie de Covid-
19.

Le Polisario, a-t-il ajouté, met aussi en péril
la vie des observateurs de la Minurso en incitant
ses milices à entraver leurs missions et ce, en as-
siégeant leurs véhicules et en jetant des pierres
sur leurs hélicoptères.

Pointant du doigt le fait que les séparatistes
persistent dans leur provocation en multipliant
les violations de la légalité internationale et s'en
enorgueillissent, Abdelfattah Fatihi a indiqué que
le Secrétaire général les a accusés dans son der-
nier rapport d'avoir commis 56 violations ma-
jeures des accords militaires.  

Le Polisario n'est plus une partie conformé-
ment aux arrangements des accords conclus
avec lui, a noté l'expert.  Ce groupuscule se com-
porte en entité dénuée de crédibilité et en orga-
nisation hors la loi à boycotter, surtout après
avoir pris connaissance - et sciemment ignoré -
la résolution onusienne à cet égard, a-t-il dit,
ajoutant que le Polisario a indiqué, depuis la ré-
solution 2494, qu'il entend réévaluer ses relations
avec la MINURSO  avec laquelle il a arrêté sa
coopération jusqu'au lendemain de la résolution
2548. 

Le front séparatiste, a-t-il poursuivi, est une
organisation va-t-en-guerre qui exerce de la sur-
enchère à l'égard de la communauté internatio-
nale en menaçant la paix et la sécurité dans la
région, faisant remarquer que toutes les sorties
médiatiques du dénommé Ibrahim Ghali
contiennent des menaces de reprise. 

De l'autre côté, le Maroc se trouve dans une

"situation confortable" car la communauté in-
ternationale dispose désormais de l'opportunité
de constater les violations continues du Polisario
de toutes les résolutions et recommandations
onusiennes, lesquelles violations offrent les
conditions objectives de la non-reconnaissance
de cette entité comme partie aux négociations
sur la question du Sahara.

Pour cet expert, le Polisario n'a plus d'option
que de se rebeller, surtout que la communauté
internationale a privilégié dans ses dernières ré-
solutions un règlement de la question du Sahara
sur la base de l'autonomie au détriment des
thèses séparatistes, ce qui constitue une source
d'épuisement pour le groupuscule.

Tenant compte du fait que la dernière réso-
lution du Conseil de sécurité définit l'objectif  et
le format des négociations pour parvenir à une
solution réaliste à travers les tables rondes, le Po-
lisario se voit contraint par le Conseil de se
conformer à ce format, a souligné l'expert.  

Une source proche du dossier avait souligné
que par ses agissements à El Guerguarat, le Po-
lisario, appuyé par l'Algérie, opère "une fuite en
avant" face à une résolution du Conseil de sécu-
rité qui a conforté l'approche marocaine s’agis-
sant de la question de son intégrité territoriale.

La fuite en avant du Polisario, a expliqué
cette même source, intervient en réaction à la ré-
solution 2548 du Conseil de sécurité, adoptée le
30 octobre, et à travers laquelle le Conseil a fait
preuve à la fois de clarté et de constance.
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Les séparatistes en situation de violation flagrante des résolutions de l'ONU
Le Polisario cherche à rompre le statu quo, jette sciemment ses milices dans des zones minées 
et transgresse les règles de passage des civils retenus dans les camps de Tindouf

La Mauritanie prise en otage par 
le blocage d'El Guerguarat par le Polisario
L'ONU et Nouakchott préoccupées par la gravité de la situation
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Quel est votre point de vue sur ces
développements dangereux ?  

La dernière résolution du Conseil de
sécurité, la résolution 2548 du 30 octobre
2020, est très claire en ce sens. Elle
concerne notamment, mais pas seule-
ment, le respect du cessez-le-feu et l’arrêt
des actes de provocation et de déstabili-
sation. La résolution épouse la même in-
quiétude que celle exprimée dans le
rapport du Secrétaire général des Nations
unies, concernant les violations récur-
rentes de l’Accord militaire et la menace
qui pèse sur le cessez-le-feu. Je rappelle
que le Secrétaire général avait constaté
dans un rapport au Conseil de sécurité
que pas moins de 53 violations étaient le
fait du Polisario. En 2018, avec la résolu-
tion 2414, le Conseil de sécurité avait de-
mandé au Polisario de procéder au retrait
immédiat de la zone tampon d’El  Guer-
garat et de, je cite, «s’abstenir de se livrer
à de tels actes déstabilisateurs».

Il est donc manifeste que le Polisario
agit en violation complète de toutes les
dernières résolutions du Conseil de sécu-
rité et que son action vise à saper le ces-
sez-le-feu de 1991.

Pourquoi de telles gesticulations à
ce moment précis?

Je vois au moins deux raisons pré-
cises à cette tentative de déstabilisation
par le Polisario. La première raison est
que le Maroc est en passe de remporter
la bataille à l’ONU. Il est évident que le
dernier rapport du Secrétaire général
constate et comprend la légitimité du
point de vue et de l’action du Maroc. Le

Polisario n’accepte pas cela, et «mauvais
joueur», tente de s’attaquer aux juge-
ments réitérés du Conseil de sécurité des
Nations unies. 

La deuxième raison évidente est que
le Maroc est en passe de gagner la bataille
diplomatique des reconnaissances de
souveraineté. Presque tous les pays du
monde aujourd’hui reconnaissent la ma-
rocanité du Sahara et constatent que le
Maroc a réussi, à la fois un réel dévelop-
pement de ses provinces du Sud et une
réelle autonomie. 

La consécration de cette politique
constante, nous la voyons ces derniers
temps avec la vague d’ouverture de
consulats africains et arabes dans les pro-
vinces du Sud : Burkina Faso, Guinée-
Bissau, Guinée équatoriale, Zambie,
Comores, Gabon, Sao Tomé-et-Principe,
République centrafricaine, Côte d’Ivoire,
Djibouti, Burundi, Guinée, Liberia, Emi-
rats arabes unis… La dynamique est puis-
sante et affole les cadres du Polisario.

Quelle lecture faites-vous de la
réaction du Maroc face aux provoca-
tions du Polisario ?

Comme le dit le ministre marocain
des Affaires étrangères Nasser Bourita,
«Point de processus politique avec les
gangs. Point de processus politique avec
les brigands».

Le Maroc est ferme dans ses posi-
tions légitimes et il ne peut donc pas lais-
ser dans l’insécurité à la fois sa frontière
avec la Mauritanie et ses liens territoriaux
avec l’Afrique. Dans le même temps, le
Maroc a démontré depuis longtemps son

sens de la retenue, de la mesure, de la né-
gociation avec les interlocuteurs légitimes
comme l’ONU. Je suis confiant sur le fait
que le Maroc saura comme d’habitude
doser sa réponse.

A quel jeu joue le  Polisario  et son
mentor l’Algérie?

Vous avez raison de rappeler que le
Polisario n’est pas seul, sinon il n’existe-
rait pas. Cette organisation n’a jamais été
la voix des Sahraouis mais bien plutôt
l’expression criminelle d’un gang de gé-
néraux qui, depuis Alger, s’acharne à blo-
quer toute réconciliation avec Rabat. Ces
gens puisent dans ce conflit d’énormes
profits et font ainsi le malheur d’une par-
tie des Sahraouis notamment piégés dans
les camps de Tindouf. Le Maroc a offert
un avenir aux Sahraouis dans le cadre
équilibré de «l’autonomie dans la souve-
raineté marocaine». 

Croyez-vous que lorsque S.M le Roi
Mohammed VI parle de sa volonté de
faire du Maroc une grande puissance ma-
ritime, il ne pense pas aussi aux gens de
Lâayoune et de Dakhla ? Les provinces
du Sud sont aussi amenées à devenir de
grandes provinces maritimes, par la
pêche, les énergies marines renouvela-
bles, le tourisme…  Le Polisario joue à
un jeu dangereux et sans issue. Il ne peut
que perdre.

Assistons-nous à une situation qui
pourrait attenter à la paix et à la sécu-
rité dans la région sans oublier ce qui
pourrait en découler comme réper-
cussions pour le voisinage
européen ? 

Au début des années 2000, il y a vingt
ans donc, j’écrivais déjà que le pourrisse-
ment du conflit du Sahara ne pouvait
profiter qu’à deux espèces d’individus :
les extrémistes religieux et les trafiquants,
l’un n’empêchant pas l’autre d’ailleurs.
Nous y sommes encore. D’un côté les
populations sahraouies des provinces du
Sud qui se développent, se modernisent,
nouent des relations avec les pays afri-
cains, dans le cadre de la souveraineté
marocaine, de l’autre, ceux qui restent du
côté du fondamentalisme ou des trafics
et qui craignent plus que tout un règle-
ment définitif  de la question du Sahara.

Quelle est la responsabilité de
l’Algérie dans tout cela?

Je le dis depuis des années. A titre
personnel, je ne vise pas le peuple algé-
rien. Le peuple algérien mérite aussi le
développement, le juste partage de ses ri-
chesses (notamment pétrolières et ga-
zières), et un voisinage apaisé avec le
peuple frère du Maroc. Tant qu’un clan
au sein du pouvoir algérien continuera à
jouer avec sa vieille marionnette de la
Guerre froide, une vraie réconciliation ne
sera pas possible. C’est aux Algériens de
comprendre qu’ils ont tellement plus in-
térêt à s’entendre avec le Maroc dans le
cadre d’une intégration régionale à dou-
ble façade, Méditerranée et Atlantique,
qu’à se disputer!

Aymeric Chauprade, géopolitologue français

Le Polisario joue à un jeu dangereux 
et sans issue à El GuerguaratEn

tre
tie

n

Le géopolitologue français Aymeric Chauprade, a livré dans
un entretien, jeudi, à la MAP, son analyse des récentes pro-
vocations du Polisario à El Guerguarat, une zone placée sous
la responsabilité de l’ONU, ainsi que les dessous et le timing
des gesticulations des séparatistes et de leur mentor l’Algé-
rie.

Quelques jours à peine après l’adoption par le Conseil de
sécurité de l’ONU d’une résolution qui conforte l’approche
marocaine concernant la résolution de la question du Sahara,
et alors que S.M le Roi Mohammed VI vient de réitérer à l’oc-
casion du 45ème anniversaire de la Marche Verte, que le
Maroc ne cédera jamais son territoire et qu’il poursuivra son
développement, voilà que le polisario, appuyé par l’Algérie, se
livre à des actes de provocation bloquant le passage de Guer-
guarat dans une zone placée sous la responsabilité de l’ONU
depuis l’entrée en vigueur du cessez-le-feu en 1991, dans un
geste de défi flagrant à la communauté internationale. 
Pour le Maroc, le blocage du passage de Guergarate, la des-

truction de la route reliant les postes-frontières marocain et
mauritanien et les provocations à l’endroit des membres des
Forces Armées Royales constituent une violation caractérisée
des cinq dernières résolutions du Conseil de sécurité.

Actualité
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La Gambie réitère sa position en
faveur de la marocanité du Sahara

Le Maroc et la Gambie partagent une
convergence de vues à tous les ni-
veaux, a affirmé, jeudi à Rabat, le mi-

nistre des Affaires étrangères de la Gambie,
Mamadou Tangara.

Dans un point de presse à l'issue de ses
entretiens avec le ministre des Affaires étran-
gères, de la Coopération africaine et des Ma-
rocains résidant à l'étranger, Nasser Bourita,
le responsable gambien a souligné que les
deux pays se soutiennent mutuellement et de
façon concrète dans l'ensemble des foras in-
ternationaux.

Il a, par ailleurs, tenu à transmettre les re-
merciements et la gratitude du Président
Adama Barrow à Sa Majesté le Roi Moham-
med VI pour tout le soutien que le Maroc
apporte à la Gambie.

Pour sa part, Nasser Bourita a relevé

qu'au-delà des liens historiques des deux
pays et du soutien indéfectible et réciproque
qui s'opère depuis leurs indépendances res-
pectives, le Maroc et la Gambie partagent
une convergence de vues totale au niveau de
leur sous-région, ainsi que sur les questions
d'ordre continental.

"Notre relation est ancienne, mais tou-
jours renouvelée notamment depuis la visite
de Sa Majesté le Roi Mohammed VI à Ban-
jul", a-t-il soutenu, notant qu'après cette vi-
site, une dynamique s'est installée dans les
relations bilatérales, avant d'être renforcée au
lendemain de l'élection du Président gam-
bien Adama Barrow, qui a "donné une forte
impulsion à cette relation".

"Nos relations sont basées sur un cadre
juridique solide, fort d'une vingtaine d'ac-
cords, sur des échanges réguliers et sur une
volonté de donner un contenu économique
à nos rapports", a fait savoir le ministre ma-
rocain.

"La rencontre d'aujourd'hui nous a per-
mis de nous mettre d'accord sur la tenue de
la troisième commission mixte à Banjul au
début de l'année prochaine, et de lancer la
préparation du prochain Forum écono-
mique, en vue d'imprimer une plus forte im-
pulsion à la dimension économique de ces
relations».

Les questions régionales et internatio-
nales ont également été à l'ordre du jour de
ces entretiens, notamment la situation en
Afrique de l'Ouest et en Afrique du Nord,
avec une convergence parfaite des analyses
et des points de vue, a dit Nasser Bourita.

La Gambie a, depuis son indépendance,
toujours maintenu la même position "sans

ambiguïté" en faveur de la marocanité du Sa-
hara, a également affirmé, jeudi à Rabat, le
ministre gambien des Affaires étrangères,
Mamadou Tangara lors du point de presse
avec Nasser Bourita, en rappelant que son
pays "a eu l'honneur et le plaisir d'être le pre-
mier à ouvrir un consulat à Dakhla".

Compte tenu de la crise sanitaire imposée
par la pandémie du Covid-19, la Gambie n'a
pu installer son consul, qui a déjà occupé les
postes d'ambassadeur au Maroc et en France,
mais celui-ci sera à Dakhla dès la semaine
prochaine, a-t-il précisé.

De son côté, Nasser Bourita a relevé que
la Gambie a toujours adopté une position
sans ambiguïté sur la marocanité du Sahara,
rappelant l'engagement du président Adama
Barrow, avec le soutien actif  de Mamadou
Tangara, dans les enceintes régionales et in-
ternationales en faveur des combats diplo-
matiques du Maroc, notamment au sein de
l'Union africaine.

Lors de leur rencontre, Nasser Bourita  et
Mamadou Tangara ont procédé à la signature
d'un mémorandum d'entente et de coopéra-
tion dans le domaine de la formation diplo-
matique, en plus d'une déclaration commune
d'intention sur la coopération dans le do-
maine de la santé.

Cette déclaration d'intention prévoit la
consolidation de la coopération entre les
deux pays dans le secteur de la santé et fixe
les actions de coopération bilatérale à déve-
lopper dans ce domaine. Ces actions s'arti-
culent notamment autour du renforcement
des capacités des professionnels de la santé
dans différents domaines et autour du par-
tage d'expertise.

Convergence de vues 
à tous les niveaux
entre Rabat et Banjul

“

Les autorités 
de Laâyoune
durcissent 
leurs mesures 
anti-Covid

Les autorités de
Laâyoune ont an-
noncé jeudi de nou-

velles mesures pour
renforcer la prévention
contre la propagation du
nouveau coronavirus
(Covid-19), après la hausse
du nombre de cas de conta-
mination durant les derniers
jours.

Ainsi, il a été décidé le
renforcement des contrôles
à l’entrée de la ville de
Laâyoune, l’interdiction de la
diffusion des matches de
football par "tous les cafés
de la ville", la fermeture des
jardins, des places publiques
et des espaces de jeux pour
enfants à partir de 19H00 et
la fermeture des commerces
et cafés à partir de 21H00,
indique un communiqué de
la wilaya de Laâyoune-Sakia
El Hamra.

Les autorités locales de
Laâyoune ont également dé-
cidé d’instaurer un contrôle
"rigoureux" du respect des
mesures préventives (port du
masque, distanciation phy-
sique) et d’appliquer les dis-
positions de la loi contre les
contrevenants.

Elles ont invité, en
conséquence, la population à
une adhésion "responsable"
à ces mesures préventives et
réitéré leur détermination à
les faire respecter, en parti-
culier le port du masque et
l’interdiction des rassemble-
ments et des visites fami-
liales.



Partenariat et contractualisation 
Réponse du ministre de la Santé au déficit en personnel médical

«Recruter 5.500 cadres mé-
dicaux, infirmiers et ad-
ministratifs, encourager le
partenariat avec les col-

lectivités territoriales afin qu’elles partici-
pent à l’offre sanitaire notamment dans
les zones rurales, encourager la contrac-
tualisation avec les médecins du secteur
privé afin de combler le vide au niveau
des ressources humaines et poursuivre le
renforcement des capacités du système
sanitaire en matière de formation », telle
est la recette proposée par le ministre de
la Santé lors de la présentation du budget
de son département devant la Chambre
des représentants pour  répondre au
manque de personnel soignant.

Pourtant, le document présenté de-
vant la commission des secteurs sociaux
ne précise ni la nature ni la conception ni
les conditions de ce partenariat avec les
collectivités territoriales  ni celles de la
contractualisation avec les médecins du
secteur privé.

En effet, les deux sujets n’ont rien de
nouveau et le document du département
de la Santé ne révèle rien d’original. Ainsi,
concernant le partenariat avec les collec-
tivités territoriales, il existe bel et bien et
consiste à offrir les infrastructures par les
collectivités et les médecins par le minis-
tère de la Santé. Ces collectivités recru-
tent elles-mêmes du personnel médical. 

Pourtant, nombreux sont ceux qui se
demandent comment ce partenariat peut-
il fonctionner aujourd’hui avec le gel des

recrutements. « Il y a des postes budgé-
taires au niveau des collectivités territo-
riales, mais ils restent vacants vu la
décision du gouvernement Benkirane de
geler l’embauche dans le secteur public.

Le recrutement se fait aujourd’hui dans
le cadre des mutations alors qu’il y a une
demande qui dépasse l’offre », nous a in-
diqué  Hassan Benoichon, directeur du
bureau communal d’hygiène  à Tafraout
qui estime qu’il y a un vide juridique qui
doit être comblé. « Nous sommes au-
jourd’hui près de 260 médecins recrutés
par des communes et ce nombre n’est pas
précis puisqu’il y a ceux qui sont partis à
la retraite et ceux qui sont décédés. Au-
jourd’hui, on commence à parler de
contractualisation, mais personne  ne sait
quelle forme elle revêtira», nous a-t-il in-
diqué.

Concernant ce sujet, le site d’informa-
tion Hespress a révélé que la majorité
parlementaire a appelé l’Exécutif  à créer
de nouveaux postes budgétaires en pro-
posant la création à partir du 1er janvier
2021, de 2000 postes contractuels au sein
du ministère de la Santé. 

La même source a indiqué qu’un pro-
jet de loi est en cours d’élaboration par le
ministère de tutelle afin de permettre à ce
département de conclure des  contrats
avec des cadres du secteur privé. Une me-
sure qui risque de prendre encore du
temps puisqu’elle exige la promulgation
d’autres textes de lois permettant la
contractualisation. 

De son côté, Khaled Ait Taleb, minis-
tre de la Santé, a souligné dernièrement
la nécessité de mettre en place un nou-
veau système de contractualisation basé
sur des incitations exceptionnelles. Un

système qui doit être discuté hors du ré-
gime de la fonction publique et qui exige
la création d’un nouveau cadre. A ce pro-
pos, il a appelé à un consensus sur le pro-
chain projet de loi loin des querelles de
chapelle puisque la situation est alar-
mante. En effet, le déficit en médecins
avoisine les 23.000 praticiens. Au-
jourd’hui, notre pays en compte 12.000
et ce nombre risque de passer à 7.000 à
l’horizon 2030. Ceci d’autant plus que la
fonction publique attire  peu ou pas les
jeunes lauréats des Facultés de médecine.
D’après le Syndicat des médecins du sec-
teur libéral, 300 médecins quittent notre
pays chaque année. La plupart d’entre
eux choisissent la France ou l’Allemagne
puisque ces deux pays ont complètement
modifié leur politique de recrutement des
médecins étrangers. 

Cette migration  des médecins maro-
cains n’est pas seulement motivée par des
raisons financières. En effet, si un méde-
cin touche au début de sa carrière en
France de 1.200 à 1.400 euros et 5.000
euros après quelques années d’exercice, il
a également droit à un bon climat de tra-
vail et à de bonnes conditions pour exer-
cer son  métier. Dans les pays à revenus
élevés, ces médecins se sentent plus sé-
curisés en ce qui concerne leur famille et
leur avenir professionnel et personnel.
Khaled Ait Taleb sera-t-il capable d’offrir
ce climat de travail et ces conditions au
Maroc ? Affaire à suivre.

Hassan Bentaleb
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Pourtant, l’essentiel
reste ailleurs

“
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Le vaccin est là !
La suspicion également

En cette période de pandémie
dans un pays où la barre des
6000 cas quotidiens a été fran-
chie jeudi, persiste la fâcheuse

impression que les polémiques sont un
puits sans fin. La dernière en date a pour
cible les vaccins contre la Covid-19. Es-
poir pour les uns, nouveau sujet d’inquié-
tude pour les autres, les résultats
enthousiasmants de la course aux vaccins
n’ont pas manqué de provoquer leurs lots
de réactions contrastées. 

Comme pour les avancées et les an-
nonces des laboratoires américain Pfizer
et allemand BioNTech concernant l’effi-
cacité à 90 % de leur candidat vaccin
contre la pandémie de Covid 19, des
doutes et suspicions infondés sont nés au
sujet du vaccin chinois de Sinopharm
promis au Maroc. La faute à une confu-
sion entre le vaccin du laboratoire «Sino-
pharm» dont le Royaume participe aux
essais cliniques, et celui des laboratoires
«Sinovac» dont les essais ont été suspen-
dus par les autorités brésiliennes après des
complications constatées auprès d’un vo-
lontaire. 

Un absurde amalgame auquel le chef
du gouvernement s’est senti obligé de réa-
gir. «C’est un sujet qui est entre de bonnes
mains. Des mains qui veillent sur la santé
et la sécurité des citoyens», a tenté de ras-
surer Saad Dine El Othmani lors d’une
allocution au Conseil de gouvernement
avant d’enfoncer le clou : «Le choix ma-
rocain du vaccin repose sur la sécurité et
l’efficacité, deux critères fondamentaux,

sachant que les études cliniques ont
jusqu’à maintenant prouvé que le vaccin
remplissait ces deux conditions».

Cela dit, on ne peut pas pour autant
écarter les nombreuses questions scienti-
fiques et zones d’ombre qui entourent ces
potentielles armes contre la pandémie.
Les personnes âgées seront-elles  aussi
bien protégées que les autres? Quelle sera
sa sécurité sur le long terme? Combien de
temps durera la protection? Ce sont là au-
tant de questions sans réponses pour le
moment. Des incertitudes où se nichent
les «fake news» et autres théories du com-
plot. 

La nature humaine est décidément
fascinante et extrêmement déroutante.
Difficilement convaincus et éternels insa-
tisfaits, les terriens ont attendu fébrile-
ment un vaccin qu’ils ne cessent
désormais de suspecter et de regarder du
coin de l’œil. Les fausses informations at-
testant que le vaccin sera obligatoire ont
forcément conforté les suspicions des uns
et des autres alors que ça n’a jamais été le
cas par le passé dans le Royaume, excep-
tion faite du BCG (vaccin contre la tuber-
culose). Dans un pays où le scepticisme
est un sport national qui ne se limite pas
à la sphère radicale des anti-vaccins, les
suspicions sont nées de la participation
du pays au programme «Covax». Le futur
dispositif  d’accès mondial au vaccin
contre le nouveau coronavirus est censé
sécuriser l’approvisionnement de 2 mil-
liards de doses dans les nations qui ont
misé sur ce dispositif. Or, d’après les

complotistes et les anti-vaccins, ce dispo-
sitif  co-dirigé par l’alliance "Gavi" pour
les vaccins, l’OMS et la Coalition pour les
innovations en matière de préparation
aux épidémies, serait en réalité un moyen
pour Bill Gates de contrôler le monde. 

L’argument principal des adeptes de
cette théorie se base sur le fait que Bill
Gates contrôle l’OMS. A dire vrai, ce
n’est pas totalement faux. La Fondation
Gates est l’acteur non étatique le plus
puissant de la planète avec une dotation
financière d’environ 46,8 milliards de dol-
lars en 2018. Pour avoir un ordre de gran-
deur, ce montant est supérieur au produit
intérieur brut (PIB) de la Côte d’Ivoire,
de la Jordanie ou encore de l’Islande. Si la
Fondation Gates était un Etat, selon les
données de la Banque mondiale, elle se-
rait le 91e plus riche du monde. Et
comme la Fondation Gates est le
deuxième contributeur direct au budget
de l’OMS, on n’ira pas jusqu’à dire que le
fondateur de Microsoft dirige l’OMS,
mais affirmer que sa voix et son avis pè-
sent relève du doux euphémisme. 

C’est donc à partir de ce constat que
l’on a vu fleurir des théories qui prêtent à
Gates l’intention de contrôler et tracer la
population mondiale en implantant sous-
cutanés des puces par le biais du vaccin
contre le coronavirus. L’objectif  étant
d‘héberger les données de santé des indi-
vidus et d’utiliser la Covid-19 «pour la
surveillance généralisée des humains».
Pour couronner le tout, un article du
Monde Afrique instille le doute. En effet,

paru en 2019, l’article en question ex-
plique que la Fondation Gates aurait fi-
nancé la même année un projet imaginé
par une équipe du Massachusetts Institute
of  Technology (MIT). Il consistait à tes-
ter un «carnet de vaccination injecté sous
la peau» au Kenya et au Malawi, avec pour
but d’avoir une meilleure connaissance de
l’historique vaccinal de chacun des pays
où les dossiers médicaux sont parfois
inexistants. 

Ce climat de suspicion généralisé et la
polémique sur le consentement au vaccin
révèlent un autre constat : la perte de
confiance des Marocains dans leurs insti-
tutions. Celle dans le monde scientifique
a som¬bré depuis le début de la crise
sani¬taire à mesure que le monde scien-
tifique s’est divisé et désolidarisé, au
même titre que l’appréciation globale sur
la gestion de la pandémie par le gouver-
nement s’est dégradée. En septembre,
seulement 40% des personnes interrogées
en étaient satisfaites, contre 81% en juin,
selon les résultats d’un sondage réalisé par
le Policy Center for the New South
(PCNS) et Ipsos Maroc qui révèle par la
même occasion que l’inquiétude des ci-
toyennes et citoyens s’accroît, notamment
d’un point de vue économique. Pour le
chef  du gouvernement, l’inquiétude est
également sanitaire. D’ailleurs, il exhorte
la population à la vigilance, surtout que le
découverte d’un vaccin a généralement
pour conséquences un dangereux relâche-
ment. Et ça c’est un fait.  

Chady Chaabi

Le chef du gouvernement
se veut tout de même 
rassurant

“
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Nelly Kaplan, la fiancée
de la liberté 

Icône de la Nouvelle vague,
la réalisatrice franco-argen-
tine Nelly Kaplan est entrée

brillamment en 1969 dans le ci-
néma de fiction avec "La fiancée
du pirate", sorti dans le scan-
dale et devenu un film culte.
Ayant le goût des sciences oc-
cultes, de la révolte et de l'éro-
tisme, elle fera une belle
carrière avec des livres et d'au-
tres films influencés par le sur-
réalisme.

Nelly Kaplan est née à Bue-
nos Aires (Argentine) le 11 avril
1931. Elle obtient un passeport
français en 1975. Ses arrière-
grands-parents, juifs d'Odessa
et de Kiev, s'étaient installés en
Argentine, fuyant les pogroms.

Le père est biochimiste, la
mère chanteuse soprano. En-
fant turbulente, sa mère "la
colle au Coliseo Palermo, un
grand cinéma de la ville où,
toute la journée", elle regarde
des films, fascinée. "Je voulais
fuir cette société sud-améri-
caine où être une fille équivalait
à sois gentille et tais-toi", disait-
elle avec un accent plein de

charme.
Ses parents la laissent partir

trois mois en France. Elle y pas-
sera sa vie. Elle y arrive, seule,
en 1953, loue une chambre à
Paris, fréquente les cinéclubs.

Sa vie bascule grâce à plu-
sieurs "belles rencontres",
comme elle l'a dit, avec autant
d'hommes remarquables.

Un jour de 1954, le cinéaste
Abel Gance (1889-1981) la re-
père à la Cinémathèque fran-
çaise. Il lui parle et n'en revient
pas : une si jeune étrangère,
maîtrisant encore mal le fran-
çais, qui avait vu ses films ! Ils
vivront, malgré leur différence
d'âge, une relation profession-
nelle et amoureuse passionnée.

Peu après, le poète surréa-
liste Philippe Soupault (1897-
1990) l'aborde lors d'un
vernissage. Lui aussi est épaté :
elle a lu son recueil, "Les
Champs magnétiques". Il l'inci-
tera plus tard à écrire en fran-
çais.

André Breton (1896-1966),
principal animateur du surréa-
lisme, sera aussi l'ami de toute

une vie. Il sera en 1961 la voix
d'un film de la jeune femme sur
le peintre Gustave Moreau. 

Un autre surréaliste, André
Pieyre de Mandiargues, ainsi
que le peintre Picasso (elle fera
un film sur lui, "Le Regard Pi-
casso", Lion d'Or du court mé-
trage en 1967 à Venise) seront
aussi des proches.

Elle échangea avec presque
tous de riches correspondances,
celles avec Gance et Man-
diargues ayant été publiées en
2008 et 2009.

Beauté singulière à la si-
lhouette élancée et au regard
malicieux, Nelly Kaplan ne s'est
jamais mariée : "J'ai toujours été
très libre. Je ne me suis jamais
accrochée à un homme et c'est
sans doute ce qui devait les in-
triguer".

A la fin des années 50, elle
est première assistante d'Abel
Gance qui tourne "Austerlitz".
En 1963, elle travaille à nou-
veau auprès de lui sur "Cyrano
et d'Artagnan".

En 1965, elle publie un livre
"A la Source, la femme aimée",

sur des dessins érotiques d'An-
dré Masson, son premier livre
censuré. Elle affrontera à nou-
veau la censure en 1974, avec
son roman "Mémoires d'une li-
seuse de draps", écrit sous
pseudonyme et édité par Jean-
Jacques Pauvert.

Puis c'est l'aventure de "La
fiancée du pirate". "23 produc-
teurs l'ont refusé alors que nous
avions l'avance sur recettes !",
s'indignait-elle. Il est toutefois
sélectionné à la Mostra de Ve-
nise. Le 3 septembre 1969, il re-
çoit une standing ovation de
dix minutes: le film, interdit
aux moins de 18 ans à sa sortie,
est lancé.

Une certaine France est cho-
quée, les féministes aussi, ne
pouvant supporter la liberté de
cette "sorcière" moderne, assu-
mant son goût pour le plaisir,
l'argent et la provocation.

Parmi ses autres longs mé-
trages, figurent des films légers,
hymnes à la vie gentiment li-
cencieux. Elle était aussi l'au-
teur de nombreux scénarios
pour la télévision.
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Quelququq es Etats et viviv lili llll es aux Etats-
Unis ont recommencé à inciter
leurs habitants à rester chez eux
fafaf ce à la flflf ambée de l'épidémimim e de
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aiaia s le patchwhwh owow rk de mesures sa-
ninin taiaia res demeure en l'absence de gestitit on na-
titit onalala e par le président Donalala d TrTrT ump.
Chicago a demandé jeudi à ses 2,7 mil-

lilil ons d'habitants de rester chez eux sauf pour
alala llll er au trtrt avava avav iaia lili , à l'école ou pour ququq elququq es ac-
titit vivi iviv tés essentitit elles, une mesure fofof rtement
conseillée mais pas coercititit vivi e. Ces derniers
jours, ququq atrtrt e Etats, dont celuiuiu de Newewe YoYoY rk,
ont ordonné aux restaurants et aux bars de
fefef rmer à 22 heures.
Le viviv rus est hors de contrtrt ôle dans la plu-

part des Etats-Uninin s, et les experts s'alala arment
de la vavav gugug e de décès à vevev ninin r, étant donné le
nombre inédit de tests posititit fsfsf enregigig strés,
plus de 100.000 par jour, soit une incidence
qui se rapproche de celle observée dans
l'Uninin on européenne.
Le nombre de malala ades du Coviviv d-19 hos-

pitalala ilil sés est à son plulul s hauaua t ninin vivi evev auaua danana s le payaya s
depuis le début de la pandémie, à plus de
65.000 selon le Coviviv d TrTrT ackikik ng Project.
15.000 lilil ts d'hôpitaux de plus sont occupés
par des malala ades du coronavava iviv rus ququq e lors de
l'électitit on présidentitit elle du 3 novembre. La
mortalala ilil té est partitit cululu ilil èrement élevée dans le
MiMiM dwdwd est.
Dans le Dakokok ta du Nord, le gouvuvu evev rneur

a autoririr sé fafaf ce à l'urgence les infifif rmières et
médecins testés posititit fsfsf et sans symymy ptômes à
contitit nunun er de trtrt avava avav iaia lili llll er dans les uninin tés dédidid ées
au viviv rus.

Donalala d TrTrT ump, préoccupé par sa contes-
tatitit on des résultats de l'électitit on contre Joe
Biden, ne s'expririr me pas sur la pandémie et,
depuiuiu s le pririr ntemps, ilili a de toute fafaf çon laiaia ssé
les Etats décider des mesures de confifif nement
et de déconfifif nement. Sa strtrt atégigig e s'est fofof calala ilil -
sée sur le dévevev loppement de trtrt aiaia tements et de
vavav ccins. Mais les vavav ccins n'arririr vivi eront pas à
temps pour empêcher encore des didid zaiaia nes de
mimim lili llll ilil ers de décès: peut-êtrtrt e à partitit r de la fifif n de
l'année aux Etats-Uninin s, avava evev c le vavav ccin de Pfifif -
zer/BioNTeTeT ch, et au premier trtrt irir mestrtrt e 2021
en Europe, a didid t à l'AFP la didid rectrtrt irir ce du Cen-
tre européen de contrôle des maladies
(E(E( CDC)C)C , Andrea Ammon. En attendant, elllll e
a soululu ilil gigi ngng é ququq e la situtut atitit on sur le ViViV eux Contitit -
nent étaiaia t "trtrt ès, trtrt ès inququq iuiu étante" et ququq e "tous
nos indidid cateurs alala llll aiaia ent dans le mauvuvu avav iaia s sens".
En Europe, où les restririr ctitit ons se multitit -

plilil ent depuiuiu s des semaiaia nes, un sigigi ngng e d'espoir
est venu jeudi d'Allemagngng e, où l'institit tut de
veille sanitaire RoRoR bert KoKoK ch a évoqué des
"premiers sigigi ngng es" d'amélilil oratitit on de la courbe
des infefef ctitit ons.
"La courbrbr e s'apapa latitit t", a déclaré le didid recteur

de l'Institit tutut t, Loththt ar WiWiW eler, tout en prévevev nant
contrtrt e tout relâchement des comportements.
D'autrtrt es payaya s restaiaia ent dans le rougugu e, et toute
la semaiaia nini e de nouvuvu evev lllll es restrtrt irir ctitit ons ont été anana -
noncées sur le contitit nent.
Le Portutut gugu alala a élargrgr igig jeudidid la zone concer-

née par ses restrtrt irir ctitit ons saninin taiaia res. La Slovéninin e
a interdit presque tous les rassemblements
pour deux semaiaia nes.
La Hongririr e a imposé depuiuiu s mercredidid un

confifif nement partitit el pour au moins 30 jours.

La Grèce, déjà confifif née depuiuiu s samedidid , a dé-
crété un couvuvu rvrv e-fefef u en plus, à partitit r de vevev n-
dredidid . En France, où un malala ade du viviv rus est
hospitalilil sé "toutes les 30 secondes", le Pre-
mier mininin strtrt e a exclu tout assouplilil ssement du
confifif nement pour encore au moins 15 jours.
Un centrtrt e de tests antitit gigi éninin ququq es de dépis-

tagaga e a été ouvuvu evev rt à l'aéroport paririr sien RoRoR issy-
Charles-de-Gaulle pour les passagers en
provovo evev nanana ce des payaya s classés "rougugu e", auaua xuxu ququq els
la France demande de fofof urninin r ununu test pour en-
trer sur le terririr toire. Les bilans gririr mpent
inexorablement: le RoRoR yaume-Uninin , payaya s le plus

durement touché en Europe, a dépassé mer-
credidid les 50.000 morts, l'Espagaga ngng e et la France
sont au-delà des 40.000 morts.
La pandémie a fafaf it au moins 1.288.083

morts dans le monde depuiuiu s ququq e le bureau de
l'OMS en Chihih ne a fafaf iaia t état de l'apparirir titit on de
la malala adidid e fifif n décembre, selon un bilili an établilil
par l'AFP à partitit r de sources offfff ifif cielllll es jeudidid
à 21H50 GMTMTM .T.T Plus de 52.335.705 cas d'in-
fefef ctitit on ont été offfff ifif ciellement diagngng ostitit qués
depuiuiu s le début de l'épidémie, dont au moins
33.627.195 sont aujourd'hui considérés
comme gugug éririr s.

Après l'Europe, lent retour des
restrictions sanitaires aux Etats-Unis

La Chine féféf licite Biden avava ec près d'une semaine de retard
La Chihih nini e a adressé vevev ndredidid ses féféf lélé ilil cicic tatat titit ons à Joe Biden poururu son élélé ectitit on à la présidence

desEtatat ts-Uninin s, près d'ununu e semaiaia nini e apapa rès l'anana nnnn once de la viviv ctoiriri e dudud canana didid dat démocrate. "Nous
respectons le chchc oixixi dudud peupupu le amama éririr caiaia nini . Nous adressons nos féféf lélé ilil cicic tatat titit ons à M. Biden et à (l(l( a
viviv ce-présidente élélé ulul eKamama alala a)a)a Harara ririr s", a déclarara é deveve avav nana t la presse le porte-parara ole de la didid pipi lomatitit e
chchc ihih nini oioio se,WaWaW nana gngn WeWeW nbnbn inini . TaTaT nana didid s ququq e denombmbm reuxuxu didid riri irir gigi eanana tntn s dudud monde entntn itit er ontntn féféf lélé ilil cicic titi étét l'anana cicic en
viviv ce-président de Barara ack Obamama a dès le samama edidid 7 novovo evev mbre, la Chihih nini e avava avav iaia t tatat rara dé ces derninin ers
joururu s à reconnnnn aîaîa trtrt e sa viviv ctoiriri e, didid sanana t vovov ululu oiriri attttt endre les résululu tltl atat ts défifif nini inin titit fsfsf dudud scrutitit nini . AlAlA ors
ququq e le président sortatat nana t Donalala d TrTrT umumu pmpm n'a toujuju oururu s pas admdmd imim s sa défafaf iaia te, le porte-parara ole dudud
mimimnini inin stètèt re chchc ihih nini ois desAfffff afaf iaia riri es étrtrt arar nana gngn ègèg res a répététét vevev ndrdrd edidid ququq e le résululu tltl atat tata de l'élélé ectitit on amama éririr caiaia nini e
seraiaia t "confifif riri mé confofof rmément auaua xuxu lois et procédudud ruru es en viviv gigi ugug eururu auaua xuxu Etatat ts-Uninin s".
La lenteururu de la réactitit on chchc ihih nini oise peut laiaia sser supupu poser ququq e Pékikik nini mimim saiaia t sururu ununu e réélélé ectitit on

de Donalala d TrTrT ump, largrgr ement perçu en Chihih ne comme ayaya ayay nt afffff afaf iaia blilil son payaya s et l'Occident,
même s'ilili a grgrg avava evev ment contrtrt irir bibi ué à détéririr orer les relele atitit ons sinini o-amama éririr caiaia nini es en déclenchchc anana t no-
tatat mama ment ununu e gugug erre commercicic alala e trtrt anana spacicic fifif ququq e.

Le régigigmimi e commumum nunu inin ste poururu raiaia t redouter de la parara t de Joe Biden ununu e pression accrue de
WaWaW shihih nini gngn tgtg on sururu les ququq estitit ons de droits de l'Homme, selon des expxpx erts. Dururu anana t la camama pagaga ngng e
élélé ectoralala e, Joe Biden avava avav iaia t trtrt aiaia té de "vovov yoyo oyoy u" le président chchc ihih nini ois XiXiX Jinini pnpn inini gngn .g.g "C'est ununu tytyt pypy e ququq iuiu
n'a pas le moinini dre ossement de démocratitit e danana s son sququq elele ettttt e", avava avav iaia t-ilili déclarara é. M. XiXiX n'a pas
poururu l'heururu e féféf lélé ilil cicic té personnnnn elele llll ement le canana didid dat démocrate.



LaLaL France a annoncé vendredi la
"neutralisatitit on" au Mali par sa
fLfLofof rce Barkhane d'un cadre opéra-
tLtLitit onnel jihadiste de tout premier

plan lilil é à Al-Qaïaïa da, dont le nom étaiaia t associé
ces dernières années à de nombreuses at-
taques dans la régigig on. La ministre des Ar-
mées Florence Parly a salué dans un
communiqué une opératitit on engageant
"d'importants moyens de renseignement
ainsi qu'un disposititit f d'interceptitit on com-
posé d'hélicoptères et de troupes au sol"
conduisant à une frfrf appe contre Bah Ag
Moussa, décririr t comme le "chef mililil taiaia re" du
Groupe de soutitit en à l'islam et aux musul-
mans (GSIM)M)M et un "cadre historirir que de la
mouvance jihadiste au Sahel". Bah Ag
Moussa "est considéré comme responsable
de plusieurs attaques contre les fofof rces ma-
lilil ennes et internatitit onales. Il était considéré
comme l'un des pririr ncipaux chefsfsf mililil taires
jihadistes au Malilil , notamment chargé de la
fofof rmatitit on des nouvelles recrues", selon le
communiqué.
Selon le porte-parole de l'état-major

frfrf ançaiaia s, le colonel Frédéririr c Barbry,y,y les mililil -
taiaia res ont tenté d'intercepter le pick-up du ji-
hadiste, accompagné de quatre autres
personnes non identitit fifif ées, à envnvn iviv ron 100 kikik -
lomètres de Menaka (n(n( ord-est)t)t . "Les occu-
pants fofof rtement armés ont alors
brusquement ouvuvu ert le fefef u avava ec des mitraiaia l-
leuses et de l'armement indivivi iviv duel", provo-
quant une riposte, a-t-il expliqué.
L'afffff rfrf ontement a duré une quiuiu nzaiaia ne de mi-
nutes. Les 5 hommes ont été tués.
En juin, l'armée frfrf ançaise avava ait tué le

chef historirir que d'Al-Qaïaïa da au Maghghg reb isla-
mique (A(A( qmi)i)i , Abdelmalek Droukdal. La
viviv ctoire de prestitit ge étaiaia t indiscutable: l'Algé-
ririr en étaiaia t au coeur du jihad sahélilil en depuiuiu s
20 ans. Mais il restait prudemment éloigngng é
du terraiaia n et sa mort n'a pas changé la donne
sécuritaire. Celle d'Ag Moussa, alias "Ba-
moussa", ancien offfff ifif cier de l'armée malala ilil enne
maiaia s aussi membre fofof ndateur du groupe ji-
hadiste Ansar Dine, semble plus signififif ca-
titit vivi e. Ce ToToT uareg, considéré comme un
"terroririr ste" par les Natitit ons unies et WaWaW sh-

ington, a été un acteur majeur des rebellilil ons
touareg des années 1990 et 2000. Réintégré
dans l'armée en 1996 puis en 2006, il avava ait
fafaf iaia t défefef ctitit on à chaque fofof is: vers la rébellilil on
la première fofof is, puis vers le jihadisme en
2012.
Selon le think-tank Counter-Extremism

Project (CEP)P)P , "Bamoussa" étaiaia t depuiuiu s 2017
"le diririr geant opératitit onnel" du GSIM diririr gé
par le chef touareg malilil en Iyad Ag Ghalylyl .y.y Le
groupe est devenu depuis l'une des princi-
pales fofof rces jihadistes au Sahel avava ec son en-
nemi intitit me, l'Etat islamiququq e au grand Sahara
(EIGS). ToToT us deux, par ailleurs en lutte
armée l'un contre l'autre, sont depuis des
mois les cibles pririr oririr taiaia res de Barkhkhk ane (p(p( lus
de 5.000 soldats) et de ses allilil és régigig onaux.
AgAgA Moussa étaiaia t considéré comme le res-

ponsable d'attaques majeures contre les
fofof rces malilil ennes, dont une en juiuiu llet 2016 et
l'autre en mars 2019, quiuiu avava avav iaia ent fafaf iaia t plus de
20 morts chacune. Et son nom revevev naiaia t avava evev c
insistance dans plusieurs attaques en 2020.
Maiaia s il jouiuiu ssaiaia t aussi d'une immense popu-
laririr té auprès des ToToT uareg qui dépassait lar-
gement son appartenance au GSIM. "Bah
Ag Moussa est moins vu (p(p( ar les commu-
nautés touareg, NDLR)R)R comme jihadiste
que comme un leader historique de la
contestatitit on touareg", a expliqué à l'AFP
Ferdaous Bouhlel, chercheuse associée à
l'univivi ersité de ToToT urs (France), experte en
médiatitit on.
Début 2020, le président malala ilil en Ibrahim

Boubacar KeKeK ïtïtï a avava avav iaia t admis vouloir discuter
avava ec les groupes jihadistes et avava oir envnvn oyé

des émissaiaia res vers deux de leurs pririr ncipaux
chefsfsf , Ag Ghalylyl et le prédicateur peul Ama-
dou KoKoK ufafaf . Depuiuiu s, M. KeKeK ïtïtï a a été renvnvn ersé
en août par une junte mililil taiaia re. Lors de la viviv -
site à Bamako fifif n octobre du chef de la di-
plomatitit e frfrf ançaise Jean-YvYvY es Le Drian, le
Premier ministre malilil en de transititit on, Moc-
tar Ouane, avava avav iaia t défefef ndu "la nécessité d'une
offfff rfrf e de dialogugug e avava ec les groupes armés" ji-
hadistes au sein du "dialogugug e natitit onal inclu-
sif"f"f , vaste concertatitit on natitit onale tenue fifif n
2019. Maiaia s Paririr s ne bougugu e pas de sa lilil gigi ngng e mi-
litaire. "On ne peut pas dialoguer avava ec les
groupes jihadistes quiuiu n'ont pas renoncé au
combat terroriste", a récemment déclaré
Florence Parlrlr ylyl à l'AFP.P.P "C'est de la respon-
sabililil té des autoririr tés malilil ennes, pas la nôtre,
maiaia s il est important d'échanger".

Ouverture au Japon d'un procès civil de Nissan contre Carlos Ghosn

Nouvelle étape dans l'afffff afaf ire Carlos
Ghosn: un procès civivi iviv l initié par le
constructeur automobile Nissan

pour réclamer 10 milliards de yens (quelque
80 millions d'euros) de dommages-intérêts
à son ancien grand patron en fufuf ite s'est ou-

vert vendredi au Japon. La première au-
dience s'est tenue en fifif n de matinée au tri-
bunal de première instance de YoYoY kohama
(ouest de ToToT kyo), où est basé le siège mon-
dial de Nissan. Accusé de divivi erses malver-
satitit ons fifif nancières, M. Ghosn a fufuf i fifif n 2019

au LiLiL bban pour échapper aux procéddures pé-
nales qui l'attendaient au Japon, et clame
son innocence sur toute la ligne depuis le
début. En féféf vririr er dernier, Nissan avava avav it porté
plainte au Japon contre M. Ghosn, afifif n de
récupérer une "partie signififif cative" des
dommages causés selon le groupe par son
ancien patron durant des années de "mau-
vaise conduite et d'activivi iviv tés frfrf auduleuses".
Cette procédure est destinée à "fafaf ire re-

connaître la responsabilité de M. Ghosn
pour le tort et les pertes fifif nancières subis
par l'entreprise", a rappelé Nissan dans une
déclaration publiée vendredi sur son site.
Les 10 milliards de yens de dommages-in-
térêts réclamés doivivi ent compenser des dé-
penses que Nissan dit avoir efffff efef ctuées à
cause des "pratiques corrompues" de son
ancien patron, telles que, selon le groupe,
son usage de résidences à l'étranger sans
payer de loyer, son utilisation à des fifif ns pri-
vées de jets aux frfrf ais de l'entreprise, ou en-
core des versements à sa soeur aînée pour
des serviviv ces de conseil fifif ctifsfsf .

Ce montant comprendd aussi les coûts
de la vaste enquête interne de Nissan à l'en-
contre de M. Ghosn, ainsi que les frfrf ais de
procédures du groupe dans ce dossier au
Japon, aux Etats-Unis ou encore aux Pays-
Bas.

Dans un communiqué publié vendredi,
M. Ghosn s'est dit "certain" que les "élé-
ments à décharge" de sa défefef nse prouve-
ront que les accusations de Nissan contre
lui sont "absolument sans fofof ndement".
Depuis son arrestation fifif n 2018 au

Japon, M. Ghosn n'a eu de cesse de dénon-
cer une machination contre lui, orchestrée
par certains cadres de Nissan efffff rfrf ayés par
un projet de fufuf sion avava ec Renault, en "collu-
sion" avava ec le parquet de ToToT kyo. Lui-même
demande 15 millions d'euros d'indemnités
à Nissan et Mitsubishi Motors pour rupture
abusive de son contrat, par le biais d'une
procédure aux Pays-Bas. Il a aussi engagé
une bataille judiciaire contre Renault pour
obtenir d'importants droits à la retraite et à
des actions de perfofof rmance.
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La FrFrF ance revendique la mort d'un
haut responsable jihadiste au Mali
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HORIZONTALEMENT
1- Sans entrer dans le détail
2- Ferment – Dévêtus
3- Fils de Jacob – Présent de noces
4- Préposition – Le Démiurge – En repère
5- Nous rendrions – Sous la tête
6- Adverbe – Ce qui en a un n’a pas de valeur
7- Règle – Intangible
8- Chevaline 
9- Paresseux – Greffe
10- Invention capitale - Estoniens

VERTICALEMENT
1- Soldat d’arène
2- Provision – Drame nippon
3- Elliptique – Bon sens fabriqué – Solution
4- Méchamment moqueur
5- Affirmatif – Indésirable
6- Vibrations – Eclaté
7- Alternative – Pièces de serrures
8- Possèdent – Inventent
9- A rendre – Tif – Règle
10- Du squelette – Ville du Royaume

Facile Moyen

Difficile Expert

Facile Moyen

Difficile Expert

Rappel des règles 

Remplir chaque carré de 9 cases par des chiffres allant de 1 à 9. 
Aucun de ces chiffres ne doit apparaître deux fois dans la même

case, la même ligne ou la même colonne.

Solution mots croises d’hier

Mots croises Grilles de sudoku

Solution sudoku d’hier
’

’
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Le produit net bancaire (PNB)
du Fonds d'équipement com-
munal (FEC) a maintenu sa

tendance haussière au 30 septembre
2020, en dépit du contexte écono-
mique et sanitaire actuel. 

En effet, le PNB de la Banque
est resté bien orienté et s’est établi à
457 millions de dirhams (MDH) au
terme du neuvième mois de l’année
en cours, selon les indicateurs finan-
ciers de l’institution. Ce qui repré-
sente une progression de 12%. 

« Cette performance résulte de
la bonne tenue de l’activité, du ni-
veau de recouvrement ainsi qu’une
optimisation continue du coût des
ressources mobilisées », a expliqué
le Fonds dans un communiqué
rendu public jeudi dernier.

Pour rappel, grâce à la bonne
tenue des indicateurs d’activité et à
l’optimisation du coût des res-
sources mobilisées, le PNB s’était
établi à 293 MDH à la fin du pre-
mier semestre 2020, soit une hausse
de 11% par rapport à la même pé-
riode de 2019.

Dans son précédent rapport, la
Banque avait aussi soutenu que « le
déclenchement du Plan de Conti-
nuité de l’Activité (PCA), dès le
début du mois de mars 2020, a per-
mis au FEC de maintenir ses capa-
cités opérationnelles, dans le
contexte pandémique actuel, per-
mettant ainsi à l’institution de ré-
pondre dans les délais aux besoins
de financement des collectivités ter-
ritoriales ».

Selon les indicateurs financiers,
au 30 septembre dernier, l’endette-
ment financier du FEC a atteint plus

de 20 milliards de dirhams
(MMDH). L’institution précise qu’il
est constitué principalement de res-
sources mobilisées sur le marché fi-
nancier intérieur, notamment à
travers les emprunts obligataires qui
représentent plus de 36% du vo-
lume global.

A titre de comparaison, au
deuxième trimestre, l’endettement
financier avait atteint, près de 20
milliards de dirhams (MMDH). Il
était constitué majoritairement de
ressources mobilisées sur le marché
financier intérieur notamment à tra-
vers les emprunts obligataires qui

représentaient alors à eux seuls 40%
du volume global.

Concernant les engagements de
prêts, il ressort des statistiques pu-
bliées par le FEC qu’ils ont atteint
2.857 MDH à fin septembre 2020.
Comme l’explique l’institution, ils
ont concerné « principalement le fi-
nancement des programmes de
mise à niveau des villes et de déve-
loppement urbain pour un montant
de 1.361 MDH, de désenclavement
routier, à travers la construction
d’infrastructures routières pour un
montant de 1.125 MDH, dont 51%
dans le cadre du programme de ré-
duction des disparités territoriales et
sociales (PRDTS) en milieu rural ».

Le Fonds explique, par ailleurs,
que ces engagements de prêts ont
porté sur la réalisation de projets vi-
sant le renforcement de la lutte
contre la précarité sociale, notam-
ment à travers l’amélioration de l'ac-
cès aux soins, pour un montant de
125 MDH.

Au 30 juin dernier, les engage-
ments de prêts avaient atteint 1.297
MDH, en hausse de 4% par rapport
à la même période de 2019. Selon le
FEC, ils avaient concerné principa-
lement « le financement de projets
qui s’inscrivent dans le cadre de pro-
grammes de mise à niveau et de dé-
veloppement urbain, de
développement et de renforcement
des infrastructures de base, d’amé-
nagement de réseaux routiers et de
lutte contre la précarité sociale ». 

Dans son rapport sur les indica-
teurs financiers relatif  au deuxième
trimestre 2020, il était aussi indiqué
que le volume global des engage-

ments de prêts a atteint 1.812 MDH
au titre du S1 2020, en hausse de
13% par rapport au premier semes-
tre 2019.

S’agissant de l’évolution des dé-
caissements de prêts observée au 30
septembre 2020, il apparaît que
ceux-ci se sont élevés à 2.423 MDH
au titre des neuf  premiers mois de
l’année. Il s’agit là d’un repli, par rap-
port à la même période de l’année
dernière, que l’institution attribue
notamment au glissement temporel,
dans la réalisation de certains projets
financés par elle. 

Ainsi, comme il l’avait anticipé
et annoncé lors des précédents
communiqués trimestriels de la
Banque, le Fonds d'équipement
communal estime que « les décais-
sements au titre de l’année pleine
2020 seraient de moindre intensité
qu’en 2019 ». Une conséquence de
la conjoncture actuelle, selon le
FEC.

A titre de comparaison, au
terme du premier semestre 2020, les
décaissements de prêts s’étaient éle-
vés à 1.241 MDH, en hausse de
38% par rapport à la même période
de l’année 2019. Et ce malgré la
baisse conjoncturelle enregistrée au
cours du deuxième trimestre 2020. 

Il est important de souligner
qu’à fin septembre 2020, les don-
nées recueillies par la Banque mon-
trent que « le niveau de l’activité de
prêts a permis aux créances sur la
clientèle d’atteindre plus de 24
MMDH, dont la quasi-totalité cor-
respond à des crédits à l’équipement
», a fait remarquer le FEC.

Alain Bouithy

“Bonne tenue 
de l’activité, 
du niveau de 
recouvrement 
et optimisation
continue du coût
des ressources
mobilisées 
au troisième 
trimestre

Le PNB du Fonds d'équipement communal
maintient sa tendance haussière

La contribution de
solidarité sera 
appliquée aux salaires
mensuels de plus de
20.000 dirhams 

La contribution de solidarité
sera appliquée aux salaires de

plus de 20.000 dirhams par mois,
a fait savoir, jeudi à Rabat, le mi-
nistre de l'Economie, des Fi-
nances et de la Réforme de
l'administration, Mohamed Ben-
chaâboun.

"Le seuil de contribution de
solidarité sera relevé de 120.000
à 240.000 dirhams annuels, soit à
partir de 20.000 dirhams de sa-
laire mensuel", a précisé M.Ben-
chaâboun, dans sa réponse aux
interventions des groupes et du
groupement parlementaires lors
de la discussion générale du pro-
jet de loi de Finances (PLF) à la
Chambre des représentants, no-
tant que le taux annuel sera fixé
à 1,5%.

Pour les entreprises, la contri-
bution de solidarité a été abaissée
à 1 million de dirhams au lieu de
5 millions de dirhams", a noté le
ministre, soulignant que le taux
appliqué sera graduel, soit entre
1,5% et 3,5% des bénéfices, rap-
porte la MAP.

"Ce consensus sur le principe
de la solidarité nous a amenés à
réagir de manière positive avec la
majorité des amendements ap-
portés par les groupes de la ma-
jorité et de l'opposition, dans le
but de créer l'équilibre nécessaire
entre les contributions des per-
sonnes physiques et morales", a
dit M.Benchaâboun.

Le PLF-2021 repose sur trois
orientations majeures, à savoir
l'accélération de la mise en œuvre
du plan de relance de l'économie
nationale, le lancement de la pre-
mière phase de la généralisation
de la couverture sociale, à partir
du 21 janvier 2021, et le renfor-
cement des bases de l'exempla-
rité de l’Etat et l'optimisation de
son fonctionnement.

Une séance plénière s'est
tenue jeudi pour la présentation
du rapport de la Commission des
finances et du développement
économique, suivie des interven-
tions des groupes et groupement
parlementaires au sujet du PLF
2021, auxquelles a répondu le mi-
nistre de l'Economie, des fi-
nances et de la Réforme de
l'administration.

En outre, une séance plénière
devait avoir lieu vendredi pour le
vote de la première partie du
PLF, tandis qu'une autre sera
consacrée à l'examen et au vote
de la deuxième partie de ce pro-
jet. La première Chambre devait
ensuite voter le projet de loi de
Finances dans sa globalité.
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Société Générale Maroc a annoncé, récemment
avoir été primée trois fois par le support de référence
internationale "EMEA Finance Magazine", lors de l'édi-
tion 2020 des African Banking Awards.

Ainsi, Société Générale Maroc a remporté le prix
de la "Meilleure banque étrangère", de la "Meilleure
banque d’investissement au Maroc" et de "Best CEO
of the year", indique la banque dans un communiqué,
ajoutant que cette triple consécration récompense la ré-
silience mais aussi le dynamisme et la capacité d’aller de
l’avant de Société Générale Maroc, rapporte la MAP.

"Ces récompenses illustrent aussi, sans aucun
doute, l’élan d’un collectif  fort, solidaire et mobilisé au
service de la clientèle. C’est ce qui fait notre force... et
nos succès !", s'est félicité le président du Directoire de
Société Générale Maroc, Ahmed El Yacoubi, faisant

part de sa fierté pour avoir remporté les prix "Meilleure
banque étrangère » et "Meilleure banque d’investisse-
ment" qui "valorisent nos expertises et notre position-
nement de banque engagée au service de l’économie
marocaine"."Je suis d’autant plus honoré du prix Best
CEO Afrique que cette récompense panafricaine
consacre notre pays et notre groupe à l’échelle du conti-
nent africain", a-t-il ajouté.

Pour sa part, l'éditeur et CEO du magazine EMEA
Finance, Christopher Moore, a fait savoir que Société
Générale Maroc est toujours à l'avant-garde du paysage
financier marocain, même après plus de cent ans d’ac-
tivité dans le pays.

Banque universelle, elle fournit des services finan-
ciers à plus d'un million de clients dans ses 440 agences
et à travers ses 13 filiales spécialisées, a-t-il précisé.
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Triple consécration de Société Générale Maroc aux African Banking Awards 

Atravers son initiative "Al
Moutmir", le Groupe OCP a
mobilisé une flotte addition-

nelle de laboratoires mobiles pour
proposer une offre intégrée d'analyses
de sols durant la saison agricole 2020-
2021. Initiée en partenariat avec l’Uni-
versité Mohammed VI Polytechnique
(UM6P) de Benguérir, cette démarche
s’inscrit dans la continuité de l’offre
initiale d’Al Moutmir qui vise à ac-
compagner les agriculteurs vers une
agriculture plus agile et durable, a in-
diqué le Groupe OCP dans un com-
muniqué, rappelant que cette
opération est déployée dans le strict
respect des mesures sanitaires et de
distanciation sociale dictées par les au-
torités compétentes.

Partant du constat que la connais-

sance continue et fine des sols, de leur
composition et le suivi de leur chan-
gement en fonction des cultures et des
aléas climatiques est un impératif  et un
préalable à toute décision de fertilisa-
tion respectueuse des ressources et ga-
rante de rendements et revenus
optimaux pour l’agriculteur, l’OCP ap-
porte ainsi aux agriculteurs une offre
d’analyses de sols de proximité.

Dans ce sens, rapporte la MAP,
l’OCP mobilise une dizaine de vans
aménagés sous forme de laboratoires
mobiles d’analyses de sols qui vont
sillonner les régions agricoles du
Maroc au début de chaque campagne
agricole pour effectuer, gratuitement,
des analyses de sols aux petits agricul-
teurs accompagnés dans le cadre de
l’initiative Al Moutmir. Le but est d’en-
courager la pratique d’une agriculture
basée sur des fondements scienti-
fiques, une agriculture plus résiliente
et durable. Ce dispositif  cible toutes
les grandes familles de cultures : cé-
réales, légumineuses, arboriculture et
maraîchage et envisage de réaliser plus
de 30.000 analyses de sols durant la
saison agricole 2020-2021.

Ces unités mobiles sont équipées
en matériel de laboratoire de dernière
génération, nécessaire pour effectuer
l’ensemble des analyses physico-chi-
miques du sol.

Les équipes Al Moutmir accom-
pagnent les agriculteurs pour leur per-
mettre d'effectuer l’échantillonnage
sur des bases scientifiques.

Ainsi, plusieurs séances d'explica-
tion et de démonstration sont organi-
sées au niveau des champs. Des outils

pédagogiques sont également distri-
bués auprès des agriculteurs (flyers, vi-
déos démonstratives, etc.) pour leur
permettre d'être autonomes et d'effec-
tuer l'échantillonnage sur des bases
scientifiques.

Les séances de restitution des ana-
lyses de sols sont également prévues,
en one to one, pour permettre à
chaque agriculteur de mieux appré-
hender les besoins de son sol en nu-
triments. Les analyses de sols
effectuées au niveau de ces labora-
toires sont suivies par un comité scien-
tifique d’experts de l’UM6P et du
consortium scientifique national
(INRA, IAV et ENA) avec le
concours des ingénieurs agronomes
Al Moutmir et d’une équipe de tech-
niciens laborantins expérimentés.

Les résultats des analyses de sols
sont ainsi certifiés par le comité scien-

tifique qui effectue régulièrement des
contrôles de qualité en plus des opé-
rations de calibration systématique du
matériel mobilisé.

A noter que des agriculteurs lea-
ders locaux sont formés dans chaque
localité en vue de démultiplier l’effort,
transférer le savoir, pérenniser l’offre
et faciliter l’accompagnement d’un
maximum d’agriculteurs à travers le
Royaume.

Le recours au digital pour capita-
liser sur la data collectée au niveau des
laboratoires mobiles d’analyse de sols
est parmi les points forts de ce dispo-
sitif, qui ambitionne d’enrichir la base
de données des sols du Maroc et doter
l’écosystème de data fine et à l’échelle
locale pour faciliter la prise de déci-
sions agricoles.

L’échantillon de sol est enregistré
au niveau d’un système informatique

et suivi depuis la phase d’échantillon-
nage jusqu’à son analyse, l’établisse-
ment du rapport et sa restitution.

Chaque échantillon est référencé,
des images sont également indexées et
servent à alimenter la base de données
des sols.

Cette solution permet de traiter
des résultats au niveau du système, gé-
nérer les recommandations de la fer-
tilisation et les plans de fumure et
permet le stockage de ces données
pour des utilisations ultérieures par les
agriculteurs et l’écosystème scienti-
fique et institutionnel.

A travers cette démarche, l’OCP
ambitionne d’enrichir le référentiel na-
tional des sols et de contribuer à la fa-
cilitation de la prise de décision au
niveau des politiques agricoles natio-
nales en capitalisant sur des données
fines collectées à une échelle locale.

L'injection des fonds publics, sous forme
d'equity, dans les secteurs clés de l'éco-

nomie nationale aura un impact positif  sur
le tissu productif  au Maroc, affecté par la
crise sanitaire actuelle, a souligné, jeudi,
Hamid Tawfiki, l'administrateur directeur
général de CDG Capital.

L'un des grands défis de l'économie ma-
rocaine dans cette conjoncture est de préser-
ver les capacités de production des
entreprises et les emplois, d'où le rôle crucial
du "public equity" pour soutenir ces struc-
tures mises à mal par la crise, a-t-il souligné
lors de son intervention au premier sommet
mondial des banques publiques de dévelop-
pement organisé par visioconférence, rap-

porte la MAP.
A l'instar de plusieurs pays qui sont en

train de revoir leur rôle dans l'économie, le
Maroc sera amené à concevoir une nouvelle
distribution des rôles entre les secteurs pu-
blic et privé pour faire face à ses défis ma-
jeurs, dont la santé, le déficit hydrique et le
chômage des jeunes, a-t-il ajouté.

Et de rappeler que tandis que plusieurs
pays veillent à maintenir à flot les entreprises
par la mise en place de garanties, il est né-
cessaire de rester prudent. "Ainsi, les res-
sources publiques doivent être orientées vers
des entreprises viables et pérennes, après
une évaluation objective de leur situation".
Il a ainsi mis en garde contre le risque d’une

sortie de crise avec des entreprises sous per-
fusion au lieu d’entreprises avec des business
plans plus viables.

M. Tawfiki est revenu sur les mesures
phares de relance économique au Maroc,
rappelant l'annonce par SM le Roi Moham-
med VI de l’injection de 120 milliards de di-
rhams (MMDH) dans l'économie nationale
et la création d'un Fonds d’investissement
stratégique baptisé "Fonds Mohammed VI
pour l’investissement". Ce Fonds en particu-
lier vise à assurer le financement des projets
relevant des partenariats public-privé (PPP)
essentiels pour le développement du
Royaume et le renforcement des capitaux
des entreprises pour se développer davan-

tage, a-t-il fait remarquer, notant que ses in-
terventions porteront, notamment, sur la re-
structuration industrielle, les petites et
moyennes entreprises (PME), l'agriculture et
le tourisme.

Enfin, il a souligné que la CDG (Caisse
de dépôt et de gestion) est le premier inves-
tisseur institutionnel au Maroc en termes
d'equity. Ainsi, le développement durable fait
partie de l'ADN de cet établissement. "La
CDG entend apporter sa contribution aux
efforts de la relance du pays, en mettant à
profit à la fois toute son expertise, ses
moyens financiers et sa capacité à attirer des
investisseurs institutionnels et bailleurs de
fonds étrangers".

Le public equity, un outil de soutien du tissu productif 

L'impact de l'abaissement par l'agence
Fitch Ratings de la note du Maroc sur le
coût de la dette "reste limité" aux niveaux
des primes de risque des obligations du
Royaume sur le marché financier interna-
tional, a souligné jeudi le ministre de l'Eco-
nomie, des Finances et de la Réforme de
l’administration, Mohamed Benchaâboun.

Dans sa réponse suite aux interven-
tions des groupes et du groupements par-
lementaires lors de la séance plénière
relative au projet de loi de Finances (PLF)
au titre de l'exercice 2021 à la Chambre des
représentants, M. Benchaâboun a cité en
exemple la récente émission du mois de

septembre, précisant que les primes de
risque ont connu une hausse de 15 points
de base (pbs) pour la première tranche
d'une maturité de 5 ans et demi, et de 20
pbs pour la seconde tranche d'une matu-
rité de 10 ans, ce qui correspond respecti-
vement à 0,15% et 0,20%.

Malgré le fait que la notation joue un
rôle important dans la prise de décision de
la part des investisseurs, ces derniers se ba-
sent aussi sur d'autres critères d'évaluation,
notamment la cadence des réformes
structurelles de nature à améliorer la situa-
tion économique du pays et renforcer sa
stabilité politique, a-t-il expliqué.

L'impact de l'abaissement par Fitch de la note 
du Maroc sur le coût de la dette “reste limité” 

L’OCP renforce son dispositif d’analyse 
des sols au profit des agriculteurs

Une opération 
déployée dans 
le strict respect
des mesures 
sanitaires et 
de distanciation
sociale

“
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Festival du film

d’Alexandrie

“The Punch”
remporte les
prix du meilleur
film arabe et
du meilleur
rôle masculin

Le film marocain “The Punch” du
jeune réalisateur Mohamed
Amin Mouna a remporté jeudi

les prix du meilleur film arabe (Prix
Nour Al-Sharif) et du meilleur rôle
masculin (Prix Omar Sharif) décerné à
l’acteur Rabie Aklim, à l’issue du 36e
Festival d’Alexandrie du film méditer-
ranéen.

Le film met en vedette l’artiste
Rabie Aklim, qui a également écrit le
scénario, aux côtés de Sania Taj Eddine,
Naima Elias, Tarik al-Boukhari, Said
Bey et Abdessalam Bouhsini, ainsi que
d’autres artistes.

The Punch” qui avait reçu les prix
du montage et de la musique authen-
tique lors de la 21ème édition du film
national de Tanger, relate l’histoire de
Rabii, un jeune chômeur issu d’un mi-

lieu défavorable, qui rencontre Musta-
pha, un ancien boxeur raté à cause de
sa dépendance à l’alcool. Mustapha es-
saye de convaincre Rabii pour devenir
une légende de la boxe. 

Les événements se poursuivent
dans une course dramatique qui n’est
pas sans bizarreries et les formes de
harcèlement s’intensifient contre Rabii
par son frère aîné paralysé et aussi par
sa mère, qui n’hésite pas à lui rappeler
son incapacité à subvenir aux besoins
de la famille. Dans la compétition des
courts métrages, l’artiste Ezz Al-Arab
El-Keghat a reçu une mention spéciale
du jury pour son rôle dans le film
“Dernière médaille” du jeune réalisa-
teur Yazid Al-Kadiri.

Il est à noter que le prix du meilleur
long métrage a été décerné au film grec

“Bari”, tandis que le prix spécial du jury
a été attribué au film espagnol “fenêtre
sur la mer”.

Rappelons enfin que le réalisateur
cinématographique et photographe
marocain, Daoud Oulad Sayed, a été
honoré en marge des activités de ce fes-
tival. A cette occasion, un séminaire a
été organisé pour mettre en lumière le
cinéma marocain et le riche parcours
artistique de Daoud Oulad Sayed, avec
la participation du directeur du festival,
Amir Abada, et d’un parterre de ci-
néastes et d’artistes de différentes na-
tionalités. Les mots prononcés lors de
l’événement ont unanimement souligné
que Oulad Sayed est l’un des plus
grands metteurs en scène dans le
monde arabe actuellement, mettant en
avant le “grand succès” de ses œuvres,

qu’il s’agisse de longs métrages ou de
documentaires. Daoud Oulad Sayed est
un photographe et réalisateur de talent
qui a laissé sa marque dans le monde de
l’art, ont déclaré les intervenants, rap-
pelant que ses films ont remporté de
nombreux prix locaux et internatio-
naux. Le séminaire a également mis
l’accent sur l’essor du cinéma marocain
au cours des dernières années, et sa
forte présence dans les festivals arabes
et internationaux grâce au fort soutien
de l’Etat à l’art et à la culture.

Daoud Oulad Sayed faisait égale-
ment partie des membres du jury du
festival, présidé par la cinéaste égyp-
tienne Inass Deghidi, avec à ses côtés
l’écrivain et producteur italien Marc Se-
rena et des actrices italiennes Marzia
Tedeschi et Angelique Kafalary.
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Aghmat est une ville médiévale marocaine
d’importance particulière qui rappelle

une histoire glorieuse regorgeant d’éléments
de la culture matérielle, notamment l’architec-
ture, a estimé, jeudi à Rabat, un panel d’ar-
chéologues de renom.

Cette ville des plaines du haut atlas “fût
capitale du Maroc à l’ère des Almoravides,
bien avant la fondation de la ville de Marra-
kech (1057-1070)”, a fait savoir l’enseignant
chercheur en histoire et archéologie médié-
vales au Maroc, Abdallah Fili, dans une décla-
ration à la MAP lors d’une conférence sur le
thème “Aghmat, la découverte et la mise en
valeur d’une capitale marocaine”, organisée
jeudi par le Musée de Bank Al-Maghrib, en
marge de l’exposition temporaire “Aghmat,
passé rayonnant d’une cité marocaine”, qui se
tient à Rabat du 5 mars au 31 décembre 2020.

La construction d’Aghmat est très an-
cienne et remonterait à la période pré-isla-
mique au Maroc, a tenu à préciser ce
professeur de l’université Chouaib Doukali à
El-Jadida, ajoutant qu’elle fût également, à la
fin du 10è siècle, capitale de l’émirat des Ma-

ghrawa, connue principalement par une per-
sonnalité célèbre à l’époque, Zaynab Nef-
zaouia. “Les fouilles entreprises autour du site
Aghmat depuis 2005, en partenariat entre le
secteur privé et le ministère de la Culture et
l’Institut national des sciences de l’archéologie
et du patrimoine (INSAP), ainsi que la Direc-
tion du Patrimoine culturel, ont permis la dé-
couverte des monuments distingués
notamment le Hammam qui remonte au 10e
siècle et la mosquée d’Aghmat qui a contribué
au rayonnement du rite Malékite et du sou-
fisme marocain du 11e à la fin du 14e siècle”,
ce qui fait de cette cité la “plus ancienne
Zaouiya marocaine”, a-t-il fait savoir.

De son côté, le responsable du départe-
ment Musées de Bank Al-Maghrib, Rochdi
Bernoussi a souligné, dans une déclaration si-
milaire, que cette exposition numismatique
vise à “rendre hommage” à cette ville qui a
contribué au rayonnement de la civilisation
arabo-musulmane au Maroc et qui n’a pas eu
l’intérêt qu’elle méritait. “Cette conférence va
lier la discussion sur l’héritage archéologique,
historique mais également numismatique et

culturelle de cette cité qui fût l’une des grandes
cités de l’ère médiévale marocain”, a-t-il noté.
Pour sa part, M. Youssef  Khiara, Directeur
du Patrimoine au Ministère de la Culture, qui
a modéré cette conférence, a mis en lumière
le potentiel archéologique marocain en met-
tant en exergue l’aspect monumental de l’ar-
chéologie marocaine. S’attardant sur le
potentiel économique de ce patrimoine, M.
Khiara a mis en exergue, outre l’importance
de la protection et la conservation, la mise en
valeur de sites archéologiques nationaux pour
qu’ils puissent dépasser l’intérêt “historique”
pour une vocation économique.

Pour leur part, les professeurs de l’INSAP,
MM. Ahmed Saleh Ettahiri et Mohamed Be-
latik, ont abordé respectivement le rôle éco-
nomique de la cité d’Aghmat et les différentes
opérations de protection et de conservation
menées sur le site depuis la reprise des re-
cherches en 2005.  Les participants à cette
conférence ont suivi un exposé sur un projet
de réhabilitation du site archéologique, pré-
senté par Amine Lakhlifi, lauréat de l’École
d’Architecture de Marrakech. 

Aghmat, ville médiévale particulière rappelant une histoire glorieuse



Le chanteur canadien The Weeknd
sera la vedette du prochain spectacle

de la mi-temps du Super Bowl, la finale
du championnat de football américain,
même si l’on ignore encore comment le
concert sera adapté au contexte de la
pandémie. Le choix du chanteur de R&B,
de son vrai nom Abel Tesfaye, pour la fi-
nale du 7 février 2021 à Tampa (Floride)
confirme la volonté de la NFL, la ligue
professionnelle de football américain, de
sélectionner des artistes plus jeunes et de
contribuer à plus de diversité. “Je suis
touché, honoré, et ravi de me retrouver
au centre de cette célébrissime scène
cette année”, a indiqué dans un commu-
niqué la star de 30 ans, connue pour des
tubes comme “Blinding Lights” ou
“Starboy,” collaboration avec le duo fran-
çais Daft Punk.

C’est la deuxième année que la NFL

collabore, pour organiser ce spectacle,
avec le groupe Roc Nation de Jay-Z, avec
l’idée de promouvoir la justice sociale.

Le rappeur avait indiqué en 2019
vouloir aider la NFL à dépasser la
controverse qui avait suivi le mouvement
de protestation lancé par l’ancien quar-
terback de San Francisco Colin Kaeper-
nick en 2016, qui avait posé un genou à
terre pour protester contre les violences
policières contre les Afro-Américains. Ce
geste lui avait valu les insultes de Donald
Trump, et lui avait coûté in fine sa car-
rière. Mais Jay-Z avait été très critiqué
pour cet accord avec la NFL, certains lui
reprochant de vouloir faire de l’argent
aux dépens de Kaepernick.
The Weeknd a lui apporté son soutien au
mouvement Black Lives Matter, et
contribué de quelque 200.000 dollars au
fonds d’aide judiciaire lancé par Colin

Kaepernick après la mort de George
Floyd aux mains de la police fin mai, qui
avait déclenché des manifestations mons-
tres aux Etats-Unis. “C’est très difficile
pour moi de me réjouir en ce moment”,
avait indiqué The Weeknd en acceptant
la récompense de meilleure video R&B
aux MTV Video Music Awards en août
dernier. “Justice pour Jacob Blake et jus-
tice pour Breonna Taylor,” avait-il pour-
suivi, en référence à deux autres récentes
victimes noires de violences policières.
On ignore encore comment la pandémie
pourrait affecter le spectacle de février.
Parvenue à mi-saison, la NFL a déjà dû
réorganiser plusieurs matches en raison
de cas de Covid-19 dans ses équipes.
“Notre intention est d’avoir autant de
fans au Super Bowl que possible en toute
sécurité”, indiquait récemment le prési-
dent de la NFL Roger Goodell.

Bouillon de culture

Rita Dewan
Au Bangladesh, la chanteuse soufie Rita Dewan

a captivé les foules des années durant. Aujourd’hui,
menacée de mort par des islamistes, elle vit dans la
peur que chaque concert soit pour elle le dernier.
A 38 ans, c’est l’une des rares femmes du pays à in-
terpréter des chants soufis et populaires, dans la tra-
dition des ménestrels “baul”, inscrite depuis 2005
par l’Unesco au patrimoine immatériel de l’huma-
nité. Elle retrouve à peine le bonheur de chanter
après huit mois à se cacher, dont presque deux dans
des cabanes rurales où elle manquait de nourriture
et n’osait pas sortir, même pour aller aux toilettes.
“YouTube est rempli de vidéos de mollahs appelant
à me décapiter”, confie-t-elle, en larmes, à l’AFP.
“J’avais trop peur même d’aller aux toilettes, le plus
souvent dehors à la campagne. Je redoutais qu’ils
me trouvent et me décapitent sur le chemin des toi-
lettes”.

Le soufisme, courant musulman mystique illus-
tré par des poètes comme Omar Khayyam ou Jalal
al-Din Rûmi, accorde une place particulière à la mu-
sique et compte de nombreux adeptes au Bangla-
desh rural. Mais les islamistes radicaux le
considèrent comme hérétique et des extrémistes ont
tué plus d’une vingtaine de soufis ces dernières an-
nées dans le pays.
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L’ouvrage collectif  pluridisciplinaire “Vues du
Maroc juif  : formes, lieux, récits” vient de pa-

raitre aux éditions le Fennec, pour la rentrée litté-
raire novembre 2020.

Sous la direction de Nadia Sabri, ce beau livre
porte sur la mémoire du judaïsme marocain à tra-
vers des récits autobiographiques, des témoignages,
des expériences artistiques et des écrits critiques
qui les éclairent, indique un communiqué des édi-
tions Le Fennec, soulignant que ces contributions
tissent un ensemble inédit de textes et d’œuvres
d’art (...). L’ensemble mène à une réflexion sur la
portée du maintien de la mémoire du judaïsme ma-
rocain.

Impliquant le processus artistique et littéraire
comme réinvestissement et réactivation de la mé-
moire, l’ouvrage “Vues du Maroc juif  : formes,
lieux, récits” est composé d’un ensemble de cahiers
qui restituent des expériences artistiques, des té-
moignages autobiographiques et des écrits cri-
tiques autour de la mémoire du judaïsme marocain.
Selon la maison d’édition, ce livre a été conçu
comme un processus artistique, composé de plu-
sieurs cahiers regroupant des écrits littéraires, cri-
tiques, et des expériences artistiques. Ces cahiers
sont cependant complétés par les évocations et les

sémantiques nouvelles qui les relient : récits mé-
moriels, témoignages, analyses, regards critiques
sur les projets artistiques, images d’archives per-
sonnelles et familiales des auteurs, documentations
visuelles et œuvres artistiques.
Dans sa préface, l’écrivain Abdou Filali-Ansary a
annoncé que “le lecteur trouvera dans Vues du
Maroc juif  : formes, lieux, récits une collection
d’expressions artistiques autour de l’exil et de la
mémoire. (...) Le soin apporté aux choix des contri-
butions en fait un hommage appuyé à des formes
de vie disparues qui ont fait, dans cette partie du
monde, une commune humanité des femmes et
des hommes, au-delà de toute appartenance”.
Pour sa part, la commissaire de l’exposition Exils
Nadia Sabri a fait savoir que la genèse du livre fait
partie de la plateforme pluridisciplinaire “Exils, pa-
radigme fertile”, un projet global fondé en 2015 et
qui s’est construit grâce à la dynamique de projets
d’art, de colloques, et de conférences organisés.

En effet, les projets conçus autour de cette pla-
teforme observent et transforment l’exil par le pro-
cessus créatif, a-t-elle ajouté, relevant que leur
point de départ a été en 2016 autour de l’exposi-
tion “Exils” tenue à la Galerie Nationale Bab
Rouah. 

Parution de l’ouvrage collectif “Vues 
du Maroc juif : formes, lieux, récits” 

The Weeknd
vedette du
prochain
spectacle du
Super Bowl



Être maman peut s'avérer source d'intenses
bonheurs comme de grandes craintes. Voire

de frustrations. D'un côté, le plaisir de voir sa pro-
géniture s'éveiller au monde, l'appréhender et s'en
épanouir. Et dans le même temps, cette envie
(presque égoïste ?) de ne pas voir grandir trop vite
son petit, pour le protéger le plus longtemps pos-
sible des affres et autres déconvenues de la vie. 

Et ce n'est sans doute pas Nicole Kidman qui
dira le contraire. Maman de quatre enfants, dont
deux biologistes qu'elle a eues après 40 ans avec le
chanteur Keith Urban - Sunday (née en 2008) et
Faith (née en 2010)-, l'actrice oscarisée est une vé-
ritable maman poule. Comme elle le confiait dans
un entretien à Télé-Loisirs pour la promo du film
Le chardonneret : "Le fait d’être devenue à nou-
veau mère un peu sur le tard m’a fait réaliser à quel
point le temps est précieux. Mes deux jeunes filles
m’obligent à prendre soin de moi. Je veux être une
maman présente. Mon parcours de comédienne me
permet de m’épanouir et de trouver un certain
équilibre, mais ma famille est toujours passée avant
ma carrière". 

Dans une récente entrevue à nos confrères du
Daily Mail, la comédienne s'épanche sur l'une de
ses plus grandes craintes vis-à-vis de ses deux plus
jeunes filles : "La technologie. Je ne suis pas vrai-
ment férue de tout ça moi-même. C’est très difficile
pour moi de surveiller ça". La bête noire de Nicole
Kidman ? Les réseaux sociaux, notamment Insta-
gram. C'est pourquoi la star de Eyes Wide Shut et
Big Little Lies a pris une décision radicale : "Je ne
les laisserai pas être sur Instagram… J’ai une fille
qui a maintenant 12 ans et qui trépigne d’impa-
tience à l’idée d’utiliser ça. Cela revient fréquem-
ment sur la table. Je pense que la plupart des
parents seraient du même avis que moi". 

Pour l'ex de Tom Cruise, l'important est de
"garder intactes leur confiance et leur estime de soi.
Et de continuer, toujours en les guidant, sans être
autoritaire ou sur-protectrice. Les laisser faire des
erreurs et tomber sans essayer en quelque sorte
d’absorber leur douleur", précise ainsi Nicole Kid-
man. "Mais c’est une joie d’avoir ces belles petites
femmes qui grandissent et je les découvre jour
après jour. J’aime ça". C’est ce samedi 31 octobre que le monde un peu sous le choc apprenait la

mort de Sean Connery. La nouvelle d’abord annoncée par la BBC et Sky
News s’est ensuite répandue comme une traînée de poudre entraînant une ava-
lanche de commentaires regrettant l’acteur qui incarna dans sa forme la plus
parfaite et la plus iconique le personnage de James Bond, l’agent très spécial de
sa Majesté. On ne saurait néanmoins réduire le comédien écossais à ce seul rôle,
lui qui tourna pour les plus grands réalisateurs de Hitchcock avec Pas de prin-
temps pour Marnie à Spielberg, avec la saga des Indiana Jones.

Sean Connery a donc indubitablement marqué de son charisme et de son
empreinte le cinéma mondial et c’est donc sans doute avec une infinie surprise
et une pointe d’incrédulité que l’humoriste Malik Bentalha est tombé sur les ré-
seaux sociaux sur un commentaire très surprenant. Hilare face à cette décou-
verte, le comédien a partagé en story Instagram le propos d’un internaute
concernant le décès de l’iconique acteur et publié sur la page Facebook de LCI
: «Inconnu au bataillon, quitte à nous parler d’acteur, que les médias nous parlent
plutôt des génies bien vivants que son Malik Bentalha et M Pokora qui eux au
moins font rayonner la France à l’international. Cela dit, mes condoléances à la
famille de ce monsieur et à sa poignée de fans…» 

Si ce commentaire aurait pu faire suffoquer «la poignée de fans  de l’inter-
prète de James Bond, le comédien vu dans Pattaya, lui, avoue avoir connu avec
cette réaction son «fou-rire du jour». Il s’est tout de même permis une réponse
dans la langue de Shakespeare à l’internaute que l’on pourrait traduire ainsi :
«Merci Bruno, mais pour moi Sean Connery c’est Sean Connery et Malik Ben-
thala c’est Malik Bentalha, Rip Sean». Ça va mieux en le disant !

Pourquoi Nicole Kidman interdit à ses
filles d'ouvrir un compte Instagram !

Malik Bentalha comparé
à Sean Connery

Céline Dion et le cinéma, une histoire qui com-
mence enfin à prendre forme ? La chanteuse a

toujours clamé avoir l'envie d'incarner Maria Callas
sur grand écran mais, pendant longtemps, son dé-
funt mari et manager René Angélil était frileux, pré-
férant qu'elle se concentre sur sa carrière musicale.
Devenue "le boss", la diva vient d'accepter un nou-
veau défi : elle aura un rôle dans un film américain.

Comme le rapporte le site spécialisé Deadline,
le réalisateur Jim Strouse va tourner un drame ro-
mantique intitulé Text For You. Pour le scénario, il
collabore avec Lauryn Kahn. Le duo va travailler à
adapter la version allemande du film SMS Fur Dich
sorti en 2016, lui-même adapté du roman de l'écri-
vaine Sofie Cramer. 

Au casting, il faudra compter sur Sam Heughan
(Outlander, Bloodshot...), Priyanka Chopra (Quan-
tico, Isn't It Romantic, Baywatch...) et Céline Dion
! Pour l'heure, la chanteuse de 52 ans n'a pas com-
menté la nouvelle, profitant encore de son temps
libre avec ses enfants alors que sa tournée mondiale
a été mise sur pause à cause de la pandémie de co-
ronavirus.

En revanche, Priyanka Chopra - l'épouse de
Nick Jonas - n'a pas caché sa joie quant à ce projet.
Sur Instagram, l'actrice a partagé une capture
d'écran d'un article révélant ce tournage et a écrit :
"Tellement aux anges de commencer ce film in-
croyable avec des personnes extraordinaires! Jim
Strouse, Sam Heughan, Celine Dion. C'est un hon-
neur pour moi. Allez, c'est partiiiiii !"

Le film racontera l'histoire d'une femme qui es-
saye de faire le deuil de son fiancé, mort tragique-
ment, en envoyant des messages sur son numéro de
portable. Numéro depuis attribué à un autre
homme, lequel traverse également un chagrin
d'amour. Les deux cœurs brisés finiront par se ren-
contrer et partager une vraie connexion... Deadline
rapporte que les chansons de Céline Dion devraient
servir de fil rouge. La diva jouera-t-elle son propre
rôle ?

Céline Dion - dont le biopic librement inspiré,
Aline, de Valérie Lemercier est très attendu - a déjà
fait des apparitions devant la caméra. Au cinéma,
elle a ainsi fait un cameo dans Muppets Most Wan-
ted.

Céline Dion débarque au cinéma
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ROYAUME DU MAROC
MINISTERE 

DE  L’INTERIEUR
REGION BENI MELLAL

KHENIFRA
PROVINCE D’AZILAL

COMMUNE TABIA
AVIS D'APPEL 

D'OFFRES OUVERT
N° :   01/2020 /C.TABIA

Le  Mardi 8 décembre  2020
à 11  heures, il sera procédé,
dans la salle des réunions
de la commune Tabia  à
l'ouverture des plis relatifs
à l’appel d'offres sur offres
de prix pour : 
-  ELECTRIFICATION DES
FOYERS NOUVELLE-
MENT CONSTRUITS
-  BRANCHEMENT  DES
COLLEGES  IBNO SINA
ET MOULAY RACHID AU
RESEAU D’ELECTRICITE.
Le dossier d'appel d'offres
peut  être  retiré au bureau
du service technique  de la
commune Tabia, il peut
également être téléchargé à
partir du portail des mar-
chés public de l’état
w w w . m a r c h é s
publics.gov.ma 
Le cautionnement provi-

soire est fixé à un montant
de : Cinq mille dirhams
(5.000,00dhs)  

L’estimation des couts des
prestations établie par le
maitre d’ouvrage est fixée à
la somme de : Cent Quatre-
Vingt- Mille Cinq Cent Di-
rhams,00cts (180.500,00dhs)
Le contenu, la présentation
ainsi que le dépôt des dos-
siers des concurrents doi-
vent être conformes aux
dispositions des articles 27,
29, et 31 du décret n°02-12-
349 relatif aux marchés pu-
blics. 
Les concurrents peuvent :
- Soit déposer contre récé-
pissé   leurs plis dans le bu-
reau d’ordre de la
commune Tabia ;
- Soit les envoyer par cour-
rier recommandé avec ac-
cusé de réception au bureau
précité ;
-Soit les déposer sous for-
mat électronique et ce avant
la date d’ouverture des plis 
- Soit les remettre directe-
ment au Président de la
commission d'appel d'offre
au début de la séance et
avant l'ouverture des  plis.
Les pièces justificatives à
fournir sont celles prévues
par l'article 10 du  règle-
ment de consultation.

N° 9789/PA_____________
Royaume  du Maroc

Tabia le :  13/11/2020
Ministère de l’Intérieur

Province d’Azilal
Cercle  de Bzou

Caidat de Foum-jemaa
Avis d’Appel 

d’Offres Ouvert  
n° : 2/2019/C.Tabia                           
Commune  de Tabia

Le   mardi 08  décembre
2020 à  12 h  du matin  Il
sera procédé , dans le bu-
reau de monsieur le prési-
dent de la Commune  de
Tabia à Tislite à  L’ouverture
des plis relatifs à l’ appel
d’offres sur offres de prix
Pour :     - l’affermage du
souk hebdomadaires :-sebt
Tislit et KmissTabia pour
une période    de12 Mois al-
lant du 1er Janvier 2021  au
3 1 / 1 2 / 2 0 2 1 .
- Il peut également être télé-
chargé à partir de l’adresse
électronique : 
http//www. Marchespu-

blics.gov.ma
- Le Cautionnement provi-

soire est fixé à la somme de
: sept  mille   dirhams (7
000,00 dirhams)
- l’estimation des couts des
prestations   est fixée à la
somme de : trente huit
mille dirhams  (38 000,00
dirhams)
- Le contenu ainsi que la
présentation des dossiers
des concurrents doivent
être conformes aux disposi-
tions  des articles  27-29-31
du Décret n° : 2-12-349   du
8 joumada 1er  1434 (20
mars 2013) relatives aux
marchés publics.
* Les Concurrents peuvent

- Soit déposer contre  récé-
pissé leur  plis dans le bu-
reau  de  Monsieur  le
Président de la commune
de Tabia à Tislit
-  Soit les envoyer par cour-
rier recommandé avec ac-
cusé de réception au bureau
précité ;
- Soit les remettre au prési-
dent de la commission
d’appel d’offres au début
de la séance et avant l’ou-
verture des  plis.
- Les pièces justificatives à
fournir sont celles prévues
par l’article 4  de règlement
de consultation.

N° 97890PA_____________
Royaume  du Maroc

Tabia le :  13/11/2020
Ministère de l’Intérieur

Province d’Azilal
Cercle  de Bzou

Caidat de Foum-jemaa
Avis d’Appel 

d’Offres Ouvert  
n° : 03/2019/C.Tabia      
Commune  de Tabia

Le  Mardi 08 décembre
2020  à 12 h du matin ,   Il
sera procédé , dans le bu-
reau de monsieur le prési-
dent de la Commune  de
Tabia à Tislite à  L’ouverture
des plis relatifs à l’ appel
d’offres sur offres de prix
Pour :  - l’affermage des
abattoirs – quotidien  et
hebdomadaires pour une
période de12 Mois allant du
1er Janvier 2021  au
31/12/2021.
- Il peut également être télé-
chargé à partir de l’adresse
électronique : http//www.
Marchespublics.gov.ma
- Le Cautionnement provi-
soire est fixé à la somme de
: trois mille  dirhams
(3000,00 dirhams)
- l’estimation des couts des
prestations  est fixée à la
somme de : sept mille di-
rhams (7 000,00 dirhams)
- Le contenu ainsi que la
présentation des dossiers
des concurrents doivent
être conformes aux disposi-
tions  des articles  27-29-31
du Décret n° : 2-12-349   du
8 joumada 1er  1434 (20
mars 2013) relatives aux
marchés publics.
* Les Concurrents peuvent :
- Soit déposer contre  récé-
pissé leur  plis dans le bu-
reau  de  Monsieur  le
Président de la commune e
de Tabia à Tislit
-  Soit les envoyer par cour-
rier recommandé avec ac-
cusé de réception au bureau
précité ;
- Soit les remettre au prési-
dent de la commission
d’appel d’offres au début
de la séance et avant l’ou-
verture des  plis.
- Les pièces justificatives à
fournir sont celles prévues

par l’article  4  de règlement
de consultation.

N° 9793/PA_____________
ROYAUME DU MAROC

MINISTERE 
DE L’INTERIEUR

PROVINCE D’AZILAL
COMMUNE DE TABIA 

AVIS D'APPEL D'OFFRES
OUVERT N° :   04/2020.

Le Mardi  8 décembre  à 13
heures il sera procédé, dans
le bureau de Monsieur le
Président  de la commune
de Tabia  Provincial d’Azi-
lal  à l'ouverture des plis re-
latifs aux appels d'offres sur
offres de prix pour :
Achèvement d'adduction
en eau potable des douars
TIHARRISSINE ET IOU-
ZALNE à la C.T TABIA,
Province d’Azilal.
Le dossier d'appel d'offres
peut être retiré du service
technique de la commune ,
il peut également être télé-
chargé à partir du portail
des marchés de l’état
w w w. m a rc h é s p u b l i c s .
gov.ma
Le cautionnement provi-
soire est fixé à la somme de
: Dix Mille dirhams, 00 Cts
(10.000,00 DH).
L’estimation des couts des
prestations établie par le
maitre d’ouvrage est fixée à
la somme de : Trois cent
vingt mille cinq cent quatre
vingt dix huit  dirhams 00
centimes (320 598,00 DH)
Le contenu, la présentation
ainsi que le dépôt des dos-
siers des concurrents doi-
vent être conformes aux
dispositions des articles 27,
29et 31 du décretN° 2-12-
349 du 8 Joumada I 1434
(20/03/2013) relatif aux
marchés publics.
Les concurrents peuvent :
==> Soit les envoyer par
courrier recommandé avec
accusé de réception au bu-
reau précité ;
==> Soit déposer contre ré-
cépissé leurs plis dans le
bureau du service tech-
nique de la commune de
Tabia ;
==> Soit les remettre au
Président de la commission
d'appel d'offre au début de
la séance et avant l'ouver-
ture des plis ;
Les pièces justificatives à
fournir sont celles prévues
par l'article 4 du règlement
de consultation.

N° 9796/PA_____________
FIDUCIAIRE : BEL FISC
136 Appt. 03 BD. AINE

CHEIKH BEJAAD
MANDOUR ELEC SARL
Siège social : 7 DERB MI-
MOUNA LARBI CHA-

GRANI BEJAAD
R.C  103  BEJAAD

Au terme du Procès-Verbal
de l’Assemblée générale
extra-ordinaire en date du
13/08/2020,  les associés de
la Société à  Responsabilité
Limitée  «MANDOUR
ELEC » au capital
de10000,00 Dirhams ont
tenu une Assemblée Géné-
rale Extra-ordinaire au
siège social de la société et
ont décidés :
-augmentation du capital
social de 10.000,00 dhs à
100.000,00 dhs
- cession de parts (MAN-
DOUR HICHAM cède 300
parts à SAIDI MOHAM-
MED) .les associés nom-
ment SAIDI MOHAMMED
Gérant de la société.

-transfert du siégé social à
01 BOUTIQUE HABBOUS
DE MOSQUE LAAYOUNE
BEJAAD
-l’ajout de l’activité Im-
port/Export à l’objet social
Les associés décident en
conséquence de modifier,
les articles   N° 6 -7-3-4et
15des statuts de la société. 
Le dépôt légal a été effec-

tué au tribunal de Bejaad
le 09/11/2020  sous le N°
113/2020

N° 9791/PA_____________
Royaume du Maroc                                                      

Ministère de l’Intérieur
Province de Nador
Cercle de Guelaia

Caïdat de Beni Chiker  
Commune   de Beni Chiker 

AVIS  D’APPEL  
D’OFFRES OUVERT

N° :A.O/04/2020.
Le   09/12/2020   à 10h00’

, il  sera  procédé au siège
de la Commune  de Beni
Chiker, à l’ouverture  des
Plis relatifs  à  l’Appel d’Of-
fres Ouvert sur Offre de
Prix  N° : A.O/04/2020..
Pour   : La location de  Qua-
tre (04) Camions  bennes
double ponts 8*4 de 18 m3
et    un  (01) Camion Citerne
de 8 m3  y Compris l’Eau
pour Arrosage pour l’amé-
nagement des pistes rele-
vant de la Commune de
BNI CHIKER  
Le dossier d’appel d’offres
peut être retiré au bureau
du service des marchés  pu-
blics de la Commune de Bni
Chiker .Il peut également
être téléchargé  à partir du
portail des marchés de
l'Etat : www.marchespu-
blics. gov.ma.
• Le cautionnement provi-

soire est fixé à la somme de
:Trente Mille  dirhams (30
000.00 DH)
• L’estimation des couts
des prestations établit par le
maitre d’ouvrage est fixée à
la somme   de :    
Six Cent Trente Trois  Mille
Six Cent  dirhams  TTC.(633
600.00. DHs TTC)
Le contenu ,la présentation
ainsi que le dépôt des dos-
siers des concurrents doi-
vent être conformes aux
dispositions des articles 27 ;
29 et 31 du décret n°
2.12.349 du 8  Joumada 1er
1434 (20 mars 2013) relatif
aux marchés publics.
Les concurrents peuvent.
- Soit déposer contre récé-
pissé leurs plis dans le bu-
reau du service des
marchés publics.
- Soit   envoyer  leurs plis
par courrier recommandé
avec accusé de réception au
bureau précité.
- Soit  accéder au   portail
des marchés de l’état et les
déposer par voie Électro-
nique.
- Soit les remettre au prési-
dent de la commission
d’appel d’offres au début
de la séance et avant l’ou-
verture des plis. 
Les pièces justificatives à

fournir sont celles prévues
par l'article 07du règlement
de consultation.

N° 9792/PA_____________
ROYAUME DU MAROC

MINISTERE 
DE L’INTERIEUR

PROVINCE 
DE TAROUDANT

COMMUNE : 
AHL TIFNOUTE
AVIS D’APPEL 

D’OFFRES OUVERT
N° : 02/2020

Le 07/12/2020 à 09 heures
30 min, il sera procédé,
dans le bureau du président
de la commune AHL TIF-
NOUTE, à l’ouverture des
plis relatifs à la location du:
1- Marché à bestiaux
2- Foundouk
3- Marché des légumes et
fruits secs.
4- Souk
5- Parking.
Le dossier d’appel d’offres
peut être retiré au service
des marchés de la Com-
mune AHL TIFNOUTE, il
peut également être télé-
chargé à partir du  portail
des marchés publics :
w w w. m a rc h e s p u b l i c s .
gov.ma.
Le cautionnement provi-
soire est fixé à la somme de
: Cinq mille dirhams
(5.000,00 DHS).
L’estimation des coûts éta-
blie est fixée à la somme de
43.000,00 DHS (Quarante
Trois Mille Dirhams).
Le contenu, la présentation
ainsi que le dépôt des dos-
siers des concurrents doi-
vent être conformes aux
dispositions du décret n° 2-
12-349 relatif aux marchés
publics.
Les concurrents peuvent :
- Soit soumissionner élec-
troniquement via la plate-
forme du portail national
des marches publics.
- Soit envoyer, par courrier
recommandé avec accusé
de réception, au bureau
précité ;
- Soit déposer contre récé-
pissé leurs plis dans le bu-
reau du président de la
commune.
- Soit les remettre au prési-
dent de la commission
d’appel d’offres au début
de la séance et avant l’ou-
verture des plis.
- Les pièces justificatives à
fournir sont celles prévues
par les articles 4 et 5 du rè-
glement de consultation.

N° 9794/PA_____________
ROYAUME DU MAROC

MINISTERE 
DE L’INTERIEUR

PROVINCE 
DE TAROUDANT

CERCLE D’IGHERM
CT AZAGHAR N’IRS

AVIS D’APPEL 
D’OFFRES OUVERT
N° : 02/AZA/2020

Séance publique
Le 10/12/2020 à 11 heures,
il sera procédé, dans le bu-
reau du président de la
commune territoriale de
AZAGHAR N’IRS, à l’ou-
verture des plis relatifs à
l’appel d’offres sur offres de
prix pour :
Projet construction de la
liaison routière reliant
douar imi – n- waday a
douar tassa troisième
tranche du pk 13+00000 AU
PK 18+310.00 
Le dossier d’appel d’offres
peut être retiré du bureau
du président de la com-
mune territoriale de AZA-
GHAR N’IRS, il peut
également être téléchargé à
partir du  portail des mar-
chés publics : www.mar-
chespublics.gov.ma.
Le cautionnement provi-
soire est fixé à la somme de
: Deux Cent mille dirhams
(200.000,00 DHS).
L’estimation des coûts des
prestations établie par le

maître d’ouvrage est fixée à
la somme de 4.445.000,00
DHS (Quatre Millions Qua-
tre Cent Quarante Cinq
Mille Dirhams).
Le contenu, la présentation
ainsi que le dépôt des dos-
siers des concurrents doi-
vent être conformes aux
dispositions des articles 27,
29 et 31 du décret n° 2-12-
349 relatif aux marchés pu-
blics.
Les concurrents peuvent :
- Soit soumissionner élec-
troniquement via la plate-
forme des marches publics.
- Soit envoyer par courrier
recommandé avec accusé
de réception au bureau pré-
cité ;
- Soit déposer contre récé-
pissé leurs plis dans le bu-
reau du président de la
commune territotriale de
AZAGHAR N’IRS.
- Soit les remettre au prési-
dent de la commission
d’appel d’offres au début
de la séance et avant l’ou-
verture des plis.
- Les pièces justificatives à
fournir sont celles prévues
par l’article 5 du règlement
de consultation.

N° 9796/PA_____________
ROYAUME DU MAROC

MINISTERE 
DE L’INTERIEUR

PROVINCE
DE TAROUDANT

COMMUNE : 
AHL TIFNOUTE

AVIS D’APPEL D’OFFRES
OUVERT N° : 03/2020

Le 07/12/2020 à 11 heures
00 min, il sera procédé,
dans le bureau du président
de la commune AHL TIF-
NOUTE, à l’ouverture des
plis relatifs à:
Location d’abattoir commu-
nal
Le dossier d’appel d’offres
peut être retiré au service
des marchés de la com-
mune AHL TIFNOUTE, il
peut également être télé-
chargé à partir du  portail
des marchés publics :
www.marchespublics.gov.
ma.
Le cautionnement provi-
soire est fixé à la somme de
: Trois mille dirhams
(3.000,00 DHS).
L’estimation des coûts éta-
blie est fixée à la somme de
7.500,00 DHS (Sept Mille
Cinq Cent Dirhams).
Le contenu, la présentation
ainsi que le dépôt des dos-
siers des concurrents doi-
vent être conformes aux
dispositions du décret n° 2-
12-349 relatif aux marchés
publics.
Les concurrents peuvent :
- Soit soumissionner élec-
troniquement via la plate
forme du portail national
des marchés publics.
- Soit envoyer par courrier
recommandé avec accusé
de réception au bureau pré-
cité ;
- Soit déposer contre récé-
pissé leurs plis dans le bu-
reau du président de la
commune.
- Soit les remettre au prési-
dent de la commission
d’appel d’offres au début
de la séance et avant l’ou-
verture des plis.
- Les pièces justificatives à
fournir sont celles prévues
par les articles 4 et 5 du rè-
glement de consultation.

N° 9795/PA_____________









LeLeL Hassania Union Sport d'Agadir
(L(LH(H( USA)A)A a nommé Mounir Chabil,
nLnLouvuvu evev l entrtrt aîaîa neur de l'éququq iuiu pe, selon le
sLsLite wewew b du club.

Le techninin cicic en tutut nunu inin sien s'est offfff ifif cicic elllll ement en-
gagaga é avava evev c le Hassaninin a d'AgAgA adidid r pour une saiaia son
renouvuvu evev lable, précise la même source.
Lors de la saiaia son 2020-2021, Chabilili llll sera as-

sisté par AlAlA ilil Ben Mabrouk (entrtrt aîaîa neur adjoint)t)t ,
Ahmed Fathi (deuxième-adjoint)t)t , Abdelatitit f
Moutaiaia e (entrtrt aîaîa neur des gardidid ens de but)t)t et La-
gruninin TaTaT iaia bi (p(p( réparateur phyhyh siququq e)e)e .
AuAuA cours de sa carririr ère sportitit vivi e, Mounir

Chabil avava avav iaia t pririr s les commandes de plusieurs
éququq iuiu pes en Suède, au RoRoR yaume d'Arabie Saou-
dite, aux Emirats Arabes Unis, en LiLiL bye et au
Soudanana . Il a été coach du RaRaR papa id Clulul bubu OuedZem
au titit trtrt e de la saiaia son 2019-2020.
Par aiaia lili llll eurs, l’internatitit onalala lilil byenOssama AlAlA

Badawawa iwiw viviv ent de sigigi ngng er pour deux saiaia sons spor-
titit vivi evev s avava evev c l’Olylyl mymy piququq e Club de Safifif (OCS), sec-
titit on fofof otballlll , a annoncé l'OCS. Le mililil eu de
terraiaia n lilil byen, dont le contrat avava ec Al Nasr
(L(L( iLiL bye)e)e est arririr vivi é à son terme en août derninin er,
défefef ndra aiaia nini si les coululu eururu s de l’éququq iuiu pipi e safifif ote du-
rant les saiaia sons sportitit vivi es 2020-2021 et 2021-
2022.
L’internatitit onalala lilil byen a expririr mé à cette oc-

casion, sa joie de rejoindre l’éququq iuiu pe de la cité de
l’Océan, "un transfefef rt ququq iuiu représente un saut
ququq alala ilil tatitit f dans son parcours sportitit f"f"f .
Ossama AlAlA -Badawawa iwiw a émimim s le souhaiaia t d’êtrtrt e

à la hauteur des attentes de toutes les compo-
santes du club, fafaf iaia sant savava ovov ir ququq e son aspiratitit on
est de parvevev ninin r à gagaga ngng er un titit trtrt e avava evev c l’éququq iuiu pe de
Safifif .

Né en 1997, cet internatitit onalala lilil byen a joué
poururu les clulul bubu s lilil bibi yeyey ns d’A’A’ hAhA lhlh ylyl TrTrT irir pipi olilil et d’A’A’ lAlA Nasr
aiaia nsi ququq e pour la sélectitit on olylyl mymy piququq e lilil byenne.
Ossamama aAlAlA Badawawa iwiw sera donc le trtrt oisième inini -

ternatitit onalala lilil byen à évovov luer cette saiaia son en Bo-
tola Pro D1, après le défefef nseur du RaRaR ja Sanad
El WaWaW rfafaf lala ilil et la nouvuvu evev lllll e recrue du WAWAW CACA , l’atta-
ququq ant Moayaya ad AlAlA -Lafifif .
Le bureau diririr geant de l’OCS ambititit onne

cette saiaia son, de réalala ilil ser des trtrt ansfefef rts de taiaia lili llll e à
la hauaua teur des ambititit ons afffff ifif chées par le clulul bubu , sa-
chant ququq ’ilili avava avav iaia t déjà recruté l’expéririr menté Hi-
cham El Arouiuiu , en provovo evev nance du RaRaR pid Oued
Zem.
A rappeler ququq e l’OCS a terminé la Botola

Pro D1 en 13ème posititit on avava evev c 33 points (0(0( 6
viviv ctoires, 15 nunun lulu s et 09 défafaf iaia tes).

LeLeL didid riri ectetet ururu gégég nérarar lala de l'A'A' gAgA encemondidid alala e anana -
tLtLitit dopagaga e (A(A( MAMA AMAM )A)A Olilil vivi iviv er Nigigi glglg ilil a reconnunun
jLjLeududu idid ququq e lalal panana démimimede cororor navava iviv riri us ririr sququq auau iaia titi

de créer des "trtrt ous" danana s les progrgrg arar mama mmmm es de tetet sts
anana titit -dopagaga e des aththt lhlh ètes de certatat iaia nini s payaya s avava avav nana t les
JO en 2021, totot ututu en se didid sanana t "rarar iaia sonnnnn ababa lement op-
titit mimi imim stetet ".

"Nous suiuiu vivi ovov ns l'évévé ovov lulul tutu itit on de lalal sititi utut atata itit on, ilili fafaf uaua tutu
ququq 'on regege arara drdr e lalal lilil stetet des atata htht lhlh ètetet s ququq iuiu peuvuvu evev nt alala llll er
auaua xuxu Jeuxuxu danana s les prochchc aiaia nini s mois et ququq 'on s'assururu e
ququq 'ilili n'y a pas des endrdrd oititi s danana s lemondeoù à cauaua se
dudud Covovo iviv d, ilili y a eu ununu grgrg os trtrt ou et pas de tetet sts pen-
danana t ununu moment", a-t-ilili explilil ququq é lors d'ununu poinini t
presse àMontrtrt éalala .

"On est inini ququq iuiu ets de vovov iriri la recrudescence des
cas de Covovo iviv d, notatat mama mmmm ent en Eururu ope, maiaia s on est
enene corerer assez lolol ioio nini de l'l'léchchc éanana ce"des Jeueue xuxu ololo ylyl mymy pmpm ipip qiqi uquq eueu s
de ToToT kykyk oyoy -2020 --reportés à 2021 en raiaia son de la
panana démimim e-- et la situtut atitit on peut évévé ovov lulul er fafaf vava ovov rababa le-
ment, notatat mama ment avava evev c la perspectitit vivi evev d'ununu vavav ccicic nini ,
a-t-t-t ilili ajaja oututu étét . IlIlI s'est didid titi "rarar iaia sonnnnn ababa lement optitit mimi imim stetet "
sururu lalal capapa acicic titi étét des agaga ences natata itit onalala es anana tntn itit dopagaga e, en
coordidid nini atitit on avava evev c l'AuAuA toririr té de contrtrt ôle inini dépen-
danana tetet (A(A( CACA I-ITITI ATAT )A)A , à s'assururu er ququq e les atata htht lhlh ètetet s sélélé ec-
titit onnnnn és danana s lesmois précédanana t les JO soient tetet stétét s
"si possibibi le deuxuxu fofof is".

M. Nigigi gggg lglg ilil s'expxpx ririrmimi aiaia titi à l'issue de réununu inin ons des
deuxuxu inini stanana ces didid ririr gigi eanana tes de l'AMAMA AMAM , son comimim té
exécututu itit f mercredidid et son conseieie lili de fofof ndatata itit on jeudidid .

Ces réununu inin ons ont permimim s de prendrdrd e acte de nou-
vevev lele llll es réfofof rmes de lalal gouvuvu evev rnanana ce dudud gendarara me de
l'l'lanana tntn itit didi opagaga egeg mondndn idid aiai lala elel , cririr titi itit qiqi uquq éparara plplp ulul sisis eueue ruru s grgrg oror upupu es
d'atata htht lhlh ètetet s et parara des orgrgr anana inin satata itit ons anana titit dopagaga e natata itit o-
nalala es ququq iuiu l'accusent de manana ququq er de trtrt arar nana sparara ence et
d'inini dépendanana ce.

L'A'A' MAMA AMAM anotatat mama mmmm ent décicic dé de nommmmm er deuxuxu
membmbm res inini dépendanana ts à son comimim titi étét exécututu itit f,f,f dont
les douzuzu emembmbm res sont compmpm osés à parara ts égégé alala es de
rerer prérér senene tntn atat nana tntn sdudud mouvuvu evev meme enene tntn ololo ylyl mymy pmpm ipip qiqi uquq e et des gou-u-u
vevev rnements. IlIlI a égégé alala ement mimim s en plalal ce ununu grgrg oupupu e
de trtrt arar vava avav iaia lili chchc arara grgr égég deproposer de nouvuvu evev lele llll es réfofof rmes
et d'évévé avav lala ulul er celele llll es déjà mimim ses en œuvuvu rvrv e.

PoPoP ururu le président de l'AMAMA AMAM , WiWiW told Banana kakak , ilili
s'agaga igig t "d'amama élilil oratitit ons imimi portanana tes vevev rs ununu e plulul s
grgrg arar nana de inini dépendanana ce et ununu e meieie lili llll eururu e représentatat -
titit on des atata htht lhlh ètetet s et des orgrgr anana inin satata itit ons natata itit onalala es anana -
titit didi opagaga egeg ". "Ces rérér fofof rmesne sontntn ququq 'ununu débébé ututu ", a-t-t-t i-i- lili
ajaja oututu étét .

Malala glgl rgrg é ces décicic sions, les Etatat tata s-Uninin s ont maiaia nini -
tenunun jeudidid leururu s menaces de suspendrdrd e le fifif nini anana ce-
ment amama éririr caiaia nini de l'AMAMA AMAM , fafaf uaua te de réfofof rme
d'amama pmpm leururu de son systètèt me de gouvuvu evev rnanana ce.

"IlIlI s l'ont didid titi encore ununu e fofof is, c'est en derninin er re-
coururu s, maiaia s ces menaces ne sont pas excxcx lclc ulul es", a re-
grgrg ettttt étét le didid riri ectetet ururu gégég nérarar lala dudud gendarara me anana titit dopagaga e,
Olilil vivi iviv erNigigi gggg lglg ilil . "AuAuA moinini s ilili y a ununu didid alala ogugug e ququq iuiu a ététét
ununu peu renoué."

LoLoL rs dudud conseieie lili de fofof ndatata itit on, des représentatat nana ts

des Etatat tata s-Uninin s ont réiéié titi étét ré leururu menace de cesser de
vevev rser leururu contrtrt irir bibi ututu itit on anana nnnn unun elele llll e de 2,7 mimim lili llll ilil ons de
dolllll alal rara s à l'A'A' MAMA AMAM .

LaLaL menace avava avav iaia t été branana didid e apapa rès ununu rapapa port
dudud Bururu eauaua de lalal polilil titi itit ququq e natata itit onalala e de contrtrt ôle des
drogugug es (ONDCP)P)P , dépendanana t de la Maiaia son
Blalal nana chchc e, ququq iuiu recommmmm anana daiaia titi de suspendrdrd e le fifif nini anana -
cement amama éririr caiaia nini si l'A'A' MAMA AMAM nemettttt atat iaia titi pas enœuvuvu rvrv e
des réfofof rmes de gouvuvu evev rnanana ce de grgrg arar nana de amama pmpm leururu .r.r

L'AMAMA AMAM avava avav iaia t réfufuf té les conclulul sions de
l'ONDCP,P,P l'accusanana t de présentetet r "de nombmbm reuses

inini exactitit titi utut des, d'idées reçues et de mensongngn es".
Un représentatat nana t de l'ONDCP,P,P AnAnA ththt onynyn Jones,

a notatat mama mmmm ent dénoncé les didid scussions des deuxuxu inini s-
tanana ces de l'AMAMA AMAM sururu la possibibi ilili ilil té d'imimi poser des
sanana ctitit ons auaua xuxu payaya s ququq iuiu suspendrdrd arar iaia ent leururu fifif nini anana ce-
ment de fafaf çon ununu inin lili alal tata étét rarar lala e, y vovov yoyo ayay nana t "ununu e atata tttt atat ququq e didid -
rectetet contrtrt e les Etatat tata s-Uninin s".

M.Banana kakak , de son côtétét , s'est didid titi près à "trtrt arar vava avav iaia lili llll er
maiaia nini danana s la maiaia nini " avava evev c les Etats-Uninin s. "Nous
avava ovov ns besoinini l'ununu de l'auaua tutu rtrt e, nous deveve ovov ns trtrt arar vava avav iaia lili llll er
ensembmbm le poururu l'avava evev ninin riri de l'anana titit -dopagaga e".

L'AMA espère éviter les "trous" dans les tests avava ant les Jeux Olympiques

Mounir Chabil offfff ifif ciellement
aux commandes du HUSA
L’international libyen Ossama Al Badawi rejoint l'OCS

Sport

Futsal : Le FaFaF ththt
SeSeS ttttt atat t sacré champmpm ioioi n
Le Club Fath Settat (CFSS) a remporté le

championnat national de première divivi iviv sion
de fofof otballlll en salllll e (Futsal)l)l au terme de la saiaia -
son 2019-2020.
Le Fath Settat a été sacré champion de la

saison après avava oir terminé premier du classe-
ment fifif nal du championnat natitit onal avava ec 54
points, récoltés sur 18 victoires, a indiqué
jeudi la Fédératitit on royale marocaine de fofof ot-
ball sur son site offfff ifif ciel.
Ce sacre est le sixième titit tre du club Fath

Settat au championnat natitit onal de fofof otballlll en
salle.

Les spectateurs étrangers des JO pourraient échapper à la quarantaine
Les spectatat teururu s étrtrt anana gngn ers des Jeuxuxu olylyl mymy pmpm iququq es de ToToT kykyk oyoy -2020, reportés à 2021 en raiaia son dudud coro-

navava iviv riri us, peuvuvu evev nt ne pas êtrtrt e soumumu imim s à ununu e ququq arara anana tatat iaia nini e, ont déclarara é jeudidid les orgrgr anana inin sateururu s.
Contrtrt aiaia riri ement auaua xuxu aththt lhlh ètes et offfff ifif cicic elele s, dont les déplacements seront fofof rtement lilil mimi imim tés, les spectatat -

teururu s peuvuvu evev nt didid fffff ifif cicic lili ement êtrtrt e soumumu imim s auaua xuxu mêmes règlglg es de ququq arara anana tatat iaia nini e, a déclarara é ToToT shihih riri o MuMuM to, didid -
recteururu gégég néralala dudud comimim té d'orgrgr anana inin satitit on de ToToT kykyk oyoy -2020.
"LeLeL nombmbm re de spectatat tata etet ururu s étrtrt arar nana gngn ers étatat nana t trtrt ès élélé eveve évév , ununu e ququq atata otot rzrzr aiaia nini e et ununu e inini tetet rdrdr idid ctitit on d'ututu itit lili ilil satata itit on

des trtrt anana sports pububu lilil cs sont iriri réalala ilil stes", a-t-ilili expxpx lilil ququq é auaua xuxu médidid as apapa rès ununu e réununu inin on dudud comimim té d'orgrgr a-
ninin satitit on. "Des tests préalala ababa les, ununu e sururu vevev ieie lili llll anana ce sanana inin taiaia riri e, ununu dépistagaga e mimim nini unun titit euxuxu à la frfrf ontitit ère, des
contrtrt ôles apapa rès l'entrtrt ée (e(e( t)t)t desmesururu es rarar papa ides si des symymy pmpm tôtôt mes apapa parara arar iaia ssent fofof nt parara titit e de lalal panana oplilil e
anana titit -Covovo iviv d envnvn iviv sagaga égég e à ToToT kykyk oyoy ", a-t-ilili rassururu é. Les décicic sions concernanana t le nombre de spectatat teururu s auaua xuxu
JO l'anana prochchc aiaia nini ou celele llll es ququq iuiu portent sururu les règlglg es poururu le pububu lilil c seront pririr ses auaua pririr nini tempmpm s prochchc aiaia nini ,
a fafaf iaia t savava ovov iriri le DG dudud comimim té.
Les JOdeToToT kykyk oyoy seront didid spututu étét s à parara titit riri dudud 23 juiuiu lili llll et 2021 apapa rès ununu report hihih stotot ririr ququq e d'ununu anana décicic dé

en marara s de cettttt e anana nnnn ée, suiuiu te à la panana démimim e dudud nouvuvu evev auaua coronavava iviv riri us.

Dalil Skalli réélu
au poste de
vice-président
de la Fédération
internationale
de sambo

MaMaMîaîa tre Dalilil l Skallilil , prési-
dMdMent de la Fédératitit on
RMRM oRoR yale marocaine de

sambo et taiaia jitsu et président de la
Conféféf dératitit on afrfrf irir caiaia ne de sambo,
a été réélu pour un mandat de ququq a-
tre ans en tant que viviv ce-président
de la Fédératitit on internatitit onale de
sambo, lors du congrès électitit f ququq iuiu
s’est tenunun à Noviviv Sad en Serbie le 5
novovo evev mbre courant. Et ce enmargrgr e
du Championnat du monde de
sambo qui a eu lilil eu du 4 au 9 du
même mois. «Cette réélectitit on est
considérée comme une consécra-
titit on de la posititit on et de la réputa-
titit on dont jouit Maîaîa tre Dalilil l Skallilil
aux ninin vivi evev aux contitit nentalala et interna-
titit onalala »l»l , lilil t-on dans un commumum ninin ququq é
de la Fédératitit on RoRoR yalala e marocaiaia ne
de sambo et taiaia jitsu.



La "gigig flflf e" reçue mercredi par la
France en amical contre la Fin-
lLlLande (2-0) constitue une épreuve
nouvelle pour Didier Deschamps,

occupé à soigner les blessures phyhyh siques et
mentales des Bleus avava ant le choc samedi au
Portugal, abordé sans WiWiW ssam Ben YeYeY dder,
testé posititit f au Coviviv d-19.
En octobre, le match des "doublures"

contre l'Ukraine (7-1) avava avav it été celui des pro-
messes, comme celle d'Eduardo Camavava iviv nga.
L'amical de novembre aura été tout l'op-
posé, avava ec un zéro pointé ou presque pour
ceux censés accroître la concurrence.
Moussa Sissoko dépassé, Steven Nzonzi

efffff afaf cé, Léo Dubois peu inspiré et Ben YeYeY d-
der sans impact, aucun n'a marqué de points
à sept mois de l'Euro. Seul le nouveau venu
Marcus Thuram, avava ec une entame percu-
tante mais inefffff ifif cace, s'est distitit ngué.
Didier Deschamps n'a eu aucune conso-

latitit on du côté des cadres à la relance, à com-
mencer par Olivivi iviv er Giroud et Paul Pogba.
L'attaququq ant de Chelsea, utitit lilil sé une grosse

demi-heure seulement en Premier League
depuis un mois, a été très rarement trouvé
dans la surfafaf ce et assez maladroit.

Le milieu de Manchester United a, lui,
raté énormément de duels, se montrant phyhyh -
siquement loin du compte, comme en club.
En défefef nse centrale, Clément Lenglet

(B(B( arcelone) s'est fafaf it déposer sur le premier
but fifif nlandais, loin de démontrer l'autorité
afffff ifif chée l'an dernier.
Les Bleus ont peiné dans la "générosité,

la solidarité, l'agressivivi iviv té", dixit Deschamps,
sélectionneur qui n'a "pas souvent" l'habi-
tude de perdre.
Ses champions du monde, invnvn aincus au

Stade de France depuis deux ans et demi,
connaissent leur troisième revers depuis leur
sacre au Mondial-2018, après ceux encaissés
aux Payaya s-Bas en novembre 2018 et en TuTuT r-
quie en juin 2019 (2-0 à chaque fofof is). Ces
trous d'air avava aient eu lieu avava ec les titit tulaires,
devant un public hostitit le et en match offfff ifif ciel
(L(L( igue des nations à Rotterdam, qualififif ca-
titit on pour l'Euro à KoKoK nya)a)a .
Or cette fofof is, les Français ont donné

l'impression de déposer les armes sans sur-
saut d'orgueil dans le silence pesant d'un
stade de France à huis clos.
"Il y a pas mal de leçons à titit rer, notam-

ment dans l'état d'espririr t. On est tombés fafaf ce

à une équipe qui en voulait beaucoup plus
que nous", a tranché Steve Mandanda sur la
chaîne L'Equipe.
De fafaf iaia t, l'émulatitit on habituelllll e au sein des

Bleus n'a pas semblé fofof nctitit onner contre la
55e natitit on mondiale.
Pourquoi? Peut-être parce que le seul vé-

ritable entraînement, mardi soir, s'est efffff efef c-
tué sans six joueurs ququq iuiu titit rent habituelllll ement
le groupe vers le haut: Lucas Hernandez,
Benjamin Pavava ard, Corentitit n ToToT lisso, Adrien
Rabiot, Presnel KiKiK mpembe et KyKyK lian
Mbappé, tous amoindririr s par des soucis phyhyh -
siques.
Les défafaf ites peuvent servir de déclic

quand l'orgueil des joueurs est touché. Mais
est-ce le cas ici?
Pour l'ancien sélectionneur des Bleus

Raymond Domenech, Deschamps pourra
difffff ifif cilement actitit vivi er l'esprit de revanche qui
habite certains joueurs après une défafaf iaia te cin-
glglg ante. "Quand les remplaçants ne sont pas
bons, cela crée une sorte de certitit tude chez
les titit tulaires: +Finalement ce n'est pas eux
qui vont me prendre ma place, je suis tran-
quille+. Alors que s'ils fofof nt un super match,
derrière t'as envie de montrer quelque

chose", a-t-il développé sur la chaîne
L'Equipe.
Heureusement pour Deschamps, le

groupe n'a pas le temps de gamberger. Sa-
medi, il y aura une autre équipe de France à
LiLiL sbonne pour afffff rfrf onter l'autre cador por-
tugais dans la "fifif nale" du groupe de Ligue
des natitit ons.
Les Bleus ont pris "une belle leçon, de

temps en temps ça ne fafaf it pas de mal. C'est
le haut nivivi eau, on ne peut pas s'attarder",
s'est projeté le sélectitit onneur, désireux d'aller
au Portugal "avava ec d'autres arguments".
Mais ce sera sans Ben YeYeY dder: le Moné-

gasque a été testé posititit f au Coviviv d-19 jeudi,
puis mis à l'isolement. Il n'a pas partitit cipé à
l'entraînement du jour et ne sera pas du
voyage à LiLiL sbonne ni de la réceptitit on de la
Suède mardi.
De meilllll eures nouvuvu elllll es pourraiaia ent venir

de l'infifif rmerie, à condition que les blessés
soient remis sur pied. "Cela va dans le bon
sens chaque jour qui passe. J'espère heureu-
sement des retours, certains sont plus pré-
viviv sibles ququq e d'autres. On est sûr de ririr en, maiaia s
cela progresse", a simplement déclaré Des-
champs.

Après la “giflflf e”
fifif nlandaise, les Bleus
veulent soigner leurs
blessures phyhyh siques
et d'orgueil

Diogo Jota, lueur d'un Portugal post-Ronaldo

Sport

ReReR crue phare de Liverpool et sup-
pRpR léant ponctuel de Cristiano Ro-
nRnR aldo en sélection, Diogo Jota a

démarré sa saison en trombe, laissant entre-
voir un avava enir où le Portugal, qui reçoit la
France samedi en Ligue des nations, pour-
rait aborder l'ère post-CR7 sans trop de

crainte.
La mission que lui a confifif ée le sélectitit on-

neur portugais Fernando Santos en lui don-
nant sa première titularisation au poste de
RoRoR naldo (35 ans), blessé, n'était pas simple.
C'était début septembre contre la Croa-

tie, viviv ce-championne du monde, lors de la
1ère journée de Ligue des nations, compé-
tition dont le Portugal est le tenant du titre.
L'attaquant origigig naire de Porto, qui aura

24 ans le mois prochain, a pourtant relevé
le défifif avava ec brio, en marquant le deuxième
but d'une viviv ctoire convnvn aincante (4-1), son
premier avec le Portugal, presque un an
après ses débuts internationaux.
Puis, fafaf ce à la Suède, il y a un mois,

quand Cristiano Ronaldo a dû quitter le
groupe après avava oir été testé positif au co-
ronavava iviv rus, Jota a encore relevé le défifif en si-
gnant un doublé et une passe décisivivi e qui
ont scellé la rencontre en fafaf vava eur des cham-
pions d'Europe en titre (3-0).
Depuis, l'ailier a de nouveau étalé son

talent, sa science de l'appel et son économie
du geste, en signant un triplé lors de la ré-
cente viviv ctoire de LiLiL vivi erpool contre l'Atalanta
Bergame en Ligue des champions (5-0).
TrTrT ès remarquée, la perfofof rmance du Por-

tugais lui a valu le titre de joueur de la se-

maine décerné par l'UEFAFAF début novem-
bre, et il est déjà perçu comme une menace
au statut de l'indéboulonnable avava ant-centre
des Reds, le Brésilien RoRoR berto Firmino.
"Sa technique est au même nivivi eau que

celle de notre trio d'attaquants", composé
par Firmino, Mohamed Salah et Sadio
Mané, afffff ifif rmait Pep Lijnders, l'adjoint de
Jürgen KlKlK opp à LiLiL vivi erpool, après le transfefef rt
de Jota en provenance de WoWoW lverhampton,
pour un montant de 50 millions d'euros
jugé alors quelque peu surprenant.
Mais Lijnders, qui avava ait suivivi iviv l'évolution

du jeune Jota pour avoir travaillé au FC
Porto, prédisait déjà en septembre que
c'était "un monstre du pressing" et qu'il al-
lait donc "s'intégrer tout de suite" à
l'efffff efef ctif des Reds.
Comme d'autres internationaux portu-

gais représentés par l'agent Jorge Mendes,
l'attaquant mesurant 1,72 m a débarqué en
Premier League chez WoWoW lverhampton à
l'été 2017, lors d'un prêt devenu défifif nititit f un
an plus tard et qui a rapporté 14 millions
d'euros à l'Atlético Madrid.
ReReR cruté par l'Atlétitit co auprès de l'équipe

portugaise de Paços de Ferreira, Jota n'a en
fafaf it joué aucun match pour le club madri-
lène, qui l'avava ait cédé au FC Porto la saison

précédant son départ pour l'Anglglg eterre.
Mais comme disait l'intéressé après son

récital fafaf ce à la Suède, "l'important ce n'est
pas d'où l'on viviv ent, mais où l'on va".
KlKlK opp, son entraîneur à Livivi erpool, ne

doute nullement de son potentitit el. "Il est ra-
pide, il sait combiner, défefef ndre, presser. (...)
Il fafaf it partie de cette incroyable génération
portugaise du moment, qui a plein de
joueurs éviviv demment très doués", disait l'Al-
lemand au moment de son arrivivi ée.
Car Jota n'est pas le seul attaquant por-

tugais à monter en puissance pour donner
à la Seleçao une lueur d'espoir en vue de
l'après-RoRoR naldo. Il y a aussi les deux maes-
tro de Manchester, Bruno Fernandes de
United et Bernardo Silva de City,y,y âgés l'un
comme l'autre de 26 ans.
Le Portugal attend aussi beaucoup de

Joao Felix, pépite de 21 ans transféféf rée du
Benfifif ca Lisbonne à l'Atlético Madrid à l'été
2019, pour 126 millions d'euros, afifif n d'y
remplacer Antoine Griezmann.
A 35 ans, Cristiano Ronaldo conserve

toute son aura car le quintuple Ballon d'Or
continue de peser sur les matches et à cou-
rir après les records. Mais il semble aussi de
mieux en mieux entouré, secondé et, par-
fofof is même, remplacé.
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Désamorcer la bombe ethnique dans les quartiers ivoiriens 
“Ce qui s’est passé à

Dabou, Daoukro, Bo-
noua... Ça peut se pas-

ser ici. Ça s’enflamme vite”, lance
l’ancien préfet d’Abidjan Vincent
Toh Bi, aux habitants du bidonville
Boussangadougou dans la capitale
économique de Côte d’Ivoire, où
cohabitent des Ivoiriens de toutes
ethnies et de nombreux étrangers.

Les violences liées à l’élection
présidentielle du 31 octobre, qui
ont vu la réélection du président
Alassane Ouattara pour un troi-
sième mandat controversé, ont dé-
généré en affrontements
intercommunautaires dans plu-
sieurs villes de Côte d’Ivoire, fai-
sant une quarantaine de morts
depuis le mois d’août.

“Nous sommes dans une situa-
tion d’extrême volatilité. Le maître
mot, c’est l’anticipation. Quand il
y a une crise, les premières victimes
sont dans les quartiers précaires.
Ça n’arrive pas à Cocody-Golf ”,
quartier huppé d’Abijan, explique
M. Toh Bi, devant une cinquan-
taine de personnes de Boussanga-
dougou, une zone normalement
inconstructible, dans des bas-fonds
menacés par les inondations et les
glissements de terrains.

Ici les maisons enchevêtrées
sont faites de bois et de tôle, beau-
coup ont été recouvertes de sacs
en plastique noirs en cette saison
où les orages sont abondants. Des
habitants se faufilent dans un dé-

dale boueux.
Entouré d’un commissaire à la

retraite, d’un chef  de village, d’un
blogueur et d’une avocate, l’ancien
préfet, qui a lancé une “plateforme
citoyenne” “Aube Nouvelle”, se
déplace pour des rencontres dans
les quartiers à risques avec pour
but d’éviter des embrasements.

Il organise un premier jeu de
“téléphone sans fil” en murmurant
une phrase à l’oreille d’un habitant
qui la répète au suivant, etc. Au
début, M. Toh Bi a dit : “Ce qu’il
vient de faire n’est pas normal”. A
l’arrivée, la phrase que le dernier
interlocuteur a compris est : “Ce
Monsieur, je vais en finir avec lui”.

Les habitants s’exclament de-
vant une telle différence. “Ça c’est
pour 22 personnes! Imaginez pour
une ville, pour 24 millions d’Ivoi-
riens, pour quelques millions sur
Facebook ou les réseaux sociaux!”,
enchaîne l’ancien préfet. “S’il y en
a qui disent qu’on va vous tuer,
qu’est ce que vous allez faire ? Les
croire ?”

Un jeune jardinier burkinabé
regarde amusé : “C’est bon. Ça
nous donne des idées. On a peur
des violences”.

Aicha Touré, 24 ans, dont la fa-
mille est originaire du nord de la
Côte d’Ivoire, pense à ses deux en-
fants et se rappelle la crise post-
électorale de 2010-11, qui avait fait
3.000 morts.

“2010, ça nous a vraiment trau-

matisé. Ça me fait un peu peur. Au
moins, sans enfant, tu peux courir
mais avec des enfants c’est difficile.
Je prie toujours dieu pour protéger
ce quartier”, explique-t-elle.

Elle raconte que son beau-frère
a failli se faire attaquer à coups de
machette à un barrage dans le pays
agni (ethnie favorable à l’opposi-
tion) parce qu’il est Burkinabé,
donc réputé comme favorable au
pouvoir du président Ouattara, qui
vient du nord de la Côte d’Ivoire.

“Mais, ici à Boussangadougou,

on est comme en famille. Ici, il n’y
a pas d’ethnie. Il n’y a pas affaire
de dire tu es burkinabé, il est ma-
chin. Ici on est tous Africains!”,
conclut-elle.

“Je suis né ici, raconte Maré
Madi, d’ethnie Bété, serveur, “Il y
a toutes sortes de communautés
ici. 

C’est comme un village. Il n’y
a pas de conflit. On a peur que les
violences arrivent ici. Voilà pour-
quoi on reste toujours en commu-
nication”, explique-t-il, assurant ne

pas écouter les hommes politiques.
“Il faut communiquer. Tou-

jours”, conclut M. Toh Bi. “Ça
peut aller très vite dans un sens ou
l’autre. Mais, en discutant on ré-
sout les problèmes”.

“On a dit aux jeunes de ne pas
mettre le pied là-dedans (poli-
tique), assure Christophe Gouba,
porte-parole du chef  du village.
“Boussandougouou, c’est une
seule et même calebasse. On fait
tous partie de la calebasse. Il ne
faut pas casser ta calebasse”.
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Les fumeurs ont presque trois fois plus de
risques de mourir prématurément d’une

maladie cardiaque ou d’un accident vasculaire
cérébral. De nouvelles recherches publiées
dans le Journal of  the American Heart Asso-
ciation ont mis en évidence les risques énormes
du tabagisme, cette habitude étant responsable,
selon les estimations, de 100.000 décès par ma-
ladie cardiovasculaire chaque année aux Etats-
Unis.

Des études antérieures avaient déjà établi
un lien entre le tabagisme et les décès préma-
turés, mais ces nouvelles découvertes se sont
concentrées sur les maladies cardiovasculaires
mortelles prématurées. Il a été constaté que les
fumeurs actuels ont près de trois fois plus de
risques de mourir prématurément d’une mala-
die cardiaque ou d’un accident vasculaire céré-
bral, ceux qui commencent à fumer pendant
l’enfance étant les plus exposés.

«Il était surprenant de voir à quel point ces
résultats étaient cohérents avec nos recherches
antérieures et avec d’autres études menées dans
le monde entier, notamment au Royaume-Uni,
en Australie et au Japon, tant en ce qui
concerne les risques substantiels associés au ta-
bagisme que les avantages pour la santé de l’ar-
rêt du tabac. 

L’âge auquel une personne commence à
fumer est un facteur important et souvent né-
gligé, et ceux qui commencent à fumer à un
jeune âge courent un risque particulièrement
élevé de mourir prématurément d’une maladie
cardiovasculaire... Faire en sorte que les gens
arrêtent de fumer reste l’une des plus grandes

priorités en matière de santé au niveau mon-
dial», a déclaré l’auteur principal de l’étude,
Blake Thomson, épidémiologiste à l’Université
d’Oxford.

L’étude a analysé les données médicales de
390.929 adultes âgés de 25 à 74 ans, en exami-
nant les antécédents médicaux, les habitudes
de vie et les données démographiques des fu-
meurs et des non-fumeurs. Les données ont été
recueillies entre 1997 et 2014 et les fumeurs ont
été regroupés selon l’âge auquel ils ont com-
mencé à fumer.

58% des personnes participant à l’étude
n’avaient jamais fumé, tandis que 23% fu-
maient auparavant et 19% fumaient toujours.
Dans le groupe des fumeurs actuels, 19% ont
commencé à fumer entre 10 et 14 ans.

Les scientifiques ont découvert que les per-
sonnes qui arrêtent de fumer avant 40 ans ré-
duisent de 90% le risque de décès prématuré
dû à une maladie cardiovasculaire. 

Les données ont également montré que
plus une personne arrête de fumer tôt, plus les
bénéfices pour la santé sont importants. «Em-
pêcher la prochaine génération de fumer peut
sauver des vies, mais nous devons également
souligner que le fait d’arrêter de fumer peut
sauver des vies maintenant et dans les années
à venir. En termes simples, les politiques de
santé devraient viser à empêcher les jeunes de
fumer et devraient communiquer clairement les
avantages de l’arrêt du tabac à ceux qui fument,
idéalement le plus jeune possible, et avant l’ap-
parition d’une maladie grave», a conclu Blake
Thomson.

Les fumeurs ont 3 fois plus de risques de 
mourir d’un AVC ou d’une maladie cardiaque

Gratin de chou-fleur
Ingrédients

-1 kg de chou-fleur
- 100 gr de fromage râpé

Pour la sauce béchamel

- 40 gr de beurre
- 40 gr de farine
- 1/4 l de lait
- sel et poivre

Préparation

Faire cuire les bouquets de chou-fleur
dans l’eau bouillante salée
Préparer la sauce
Mettre le lait sur feu avec le beurre, ajou-
ter la farine, saler et poivrer, remuer
jusqu’à apaisement.
Disposer les bouquets de chou-fleur bien
égouttés dans un plat à gratin.
Napper avec la sauce béchamel. Saupou-
drer de fromage et mettre au four chaud
pendant 10 min


